
Pourquoi les C.F.F. demandent
une augmentation des tarifs

Notre correspondan t de Berne
nous écrit :

Pour la première fois depuis la
guerre , les C.F.F. étaient de nou-
veau t:\ déficit f la fin de 1949.
L'année 1950 ne s'annonçait guère
plus favorable quand la guerre de
Corée survint et augmenta très sen-
siblement , dès le second semestre,
le volume du trafic marchandises.
Si bien qu'au bout de l'exercice,
doit et avoir du compte de profits
et pertes s'équilibraient. Mais ce ré-
saitàt réjouissant n'était possible
que parce qu 'on avait renoncé à
certains amortissements. Il n 'y avait
rien non plus pour l'intérêt du ca-
pital de dotation.

Ce que l'on sait déjà du trafic
pour l'exercice en cours n 'incline
pas spécialement au pessimisme, et
pourtant c'est le moment que choi-
sit le conseil d'administration pour
adresser au Conseil fédéral une re-
quête l'invitant à accorder une aug-
mentation de tarifs.

Elle serait de 5% sur le prix des
billets et des abonnements tandis
que pour les marchandises, on ajus-
terait un certain nombre de taxes,
relevant les unes — en particulier
pour les expéditions partielles et les
colis-express sur courtes distances
— en réduisant quelques autres,
mais de manière toutefois que, dans
l'ensemble, le service des marchan-
dises rapporte davantage.

Ces propositions, on s'en rend par-
faitement compte aux Grands-Rem-
pa.ts , ne déchaîneront pas l'enthou-
siasme populaire.

Le public, a vrai dire , compren-
dra d'autant moins qu'au début de
l'année encore, le nouveau chef du
département avait , tout en recon-
naissant la nécessité d'améliorer
d'une manière ou d'une autre la si-
tuation financière de l'entreprise,
déclaré que la hausse des tarifs-
voyageurs n'était prévue qu'en der-
nier lieu , comme « ultima ratio »
une fois les autres moyens épuisés.

Et voilà que, soudain , on recourt
de nouveau à la solution la plus fa-

. elle ! . -
Il faut une raison à cela. Voici

celle qu 'on nous donne :
Actuellement , les C.F.F. ne ga-

gnent plus assez pour renouveler
leur matériel roulant dans la mesu-
re et à un rythme qu 'exige une ex-
ploitation rationnelle et prudente. Ils
manquent de locomotives électri-
ques , ils manquent de voitures et
l'usure commence à se faire sentir.
L'année dernière , ils n'ont pu faire
les acquisitions indispensables qu 'en
augmentant leur dette de 25 mil-
lions environ. Or, la loi de 1944 ,
prescrit que le renouvellement du

matériel ne doit pas absorber des som-
mes supérieures aux amortissements.
Certes, ce principe n'est pas absolu-
ment rigide et le législateur a prévu
une marge. Mais déjà cette marge est
près d'être remplie.

Bref , le conseil d'administration
estime qu'il faudrait trouver, bon
an mal an , 50 millions pour assurer
la stabilité financière et un équilibre
durable.

Les augmentations qu'il propose
accroîtraient , pense-t-on, les recet-
tes de 25 à 30 millions environ —
à supposer qu'elles ne provoquent
pas un recul trop marque du trafic.
Il faudrait donc 20 à 25 millions en-
core que l'on pourrait trouver en
mettant au compte de la Confédé-
ration une partie des charges « ex-
tra-commerciales », c'est-à-dire des
dépenses imposées aux C.F.F. non
point par les nécessités commercia-
les, pour des raisons d'ordre écono-
mique ou social (par exemp le, le
prix extrêmement réduit des abon-
nements d'ouvriers, d'écoliers et d'é-
tudiants).

Justement , l'idée avait été émise
de relever d'abord et dans une assez
forte proportion le prix de ces abon-
nements. Elle n'a pas été retenue
vu les conséquences d'ordre social
d'une telle mesure. On a préféré ré-
partir la charge de l'augmentation
sur l'ensemble de la clientèle et de-
mander à chacun un sacrifice moindre.

Il appartient maintenant au Con-
seil fédéral de se prononcer. Un
premier échange de vues, la semaine
dernière , n'a pas, semble-t-il, suscité
au sein du gouvernement une oppo-
sition de principe. Il est évident
toutefois que le gouvernement ne
peut tenir compte que de raisons
purement commerciales, si justifiées
soient-elles. Il doit considérer aussi
les répercussions d'une hausse des
tarifs — surtout si elle coïncide
avec le relèvement des taxes posta-
les — sur l'ensemble de l'économie.

Précisons encore que la décision
définitive est au pouvoir du Conseil
fédéral. Il n'a pas besoin de la sou-
mettre aux Chambres, parce que
l'augmentation demandée reste dans
les limites fixées par la loi, qui pré-
voit un prix moyen de 11 c. par ki-
lomètre, au maximum.

Aujourd'hui , le prix de base du
kilomètre est de 10 c. et le prix
moyen est même inférieur , en raison
du tarif gradué qui réduit le prix
à partir de 150 km. et, d'une ma-
nière plus sensible encore, à partir
de 200 km.

La hausse envisagée maintiendrait
donc les tarifs pour le service voya-
geur encore au-dessous du plafond
autorisé. & P

Culture soviétique en Roumanie
Les communistes cherchent à s 'attacher la j eunesse

et le corp s enseignant

L'image du Christ remplacée peu à peu
par celle de Staline

(Correspondance particulière de

La Roumanie, comme chacun sait,
est un pays indispensable à l'U.R.S.S.
pour pouvoir contrôler les démocra-
ties populaires. C'est pour cela que
le régime, comme d'ailleurs tous les
régimes totalitaires , s'intéresse avant
tout aux techniciens et aux jeu-
nes. Aux premiers pour asseoir
le contrôle économique indispensa-
ble à la stabilité interne ; aux se-
conds , parce que la jeunesse avec
son enthousiasme et ses forces neu-
ves, représente l'avenir.

Epuration
du corps enseignant

Dans le but de former la jeunesse
dans l'esprit marxiste le régime com-
mença dès l'arrivée des Soviets , l'épu-
ration du corps enseignant . Ceux qui
échappèrent aux mesures édictées
par le parti se virent contraints
d'adhérer au syndicat (d'obédience
communiste) créé pour les besoins
de la cause au sein duquel on in-
culquait à fortes doses les notions
du marxisme léninisme qu 'il allait
falloir enseigner aux jeun es généra-
tions. Toute absence à ces séances
« culturelles » était  sanctionnée par
l'exclusion définiti ve du syndicat , ex-
clusion qui entraînai t  la radiation
du fautif  des cadres de l'enseigne-
ment. Par le jeu de ces syndicats ,
où anhérait le personnel auxiliaire ,
d'obscurs militants clu parti se virent
confier d'importantes charges édu-
catives .

Réforme des programmes
Couronnant cette œuvre de vassa-

lisation , les communistes , promu lguè-
rent en août 1948, une « réforme » cle
l'enseignement , bouleversant tous les
programmes d'études et les règle-
ments internes des établissement*
scolaires en vigueur avant l' expul-
sion du roi (janvier 1948). Ainsi fu-

la « Feuille d'avis de Neuchâtei »)

rent créées des crèches pour les en-
fants en bas âge. A l'usage de ces
bambins toute une iconographie fut
établie.

Les portraits des grands coryphées
du parti ornaient les salles de clas-
ses. Les enfants devaient défiler de-
vant , battant des mains, ânonnant
en sempiternelles litanies le nom des
dieux du jour . Un nouveau cycle
d'études fut inauguré : l'enfant après
son passage à la maternelle (les crè-
ches d'Etat) doit suivre pendant sept
ans un cours élémentaire . Puis, s'il
veut il poursuit un cours moyen pen-
dant quatre ans qui lui donnera une
formation professionnelle suivant ses
aptitudes. Toutes les branches de la
science humaine sont enseignées se-
lon l 'interprétation marxiste : les
sciences naturelle , c'est Darwin et
Mitchourine ; l'histoire , c'est la lutte
des classes ; la physique c'est Men-
dolievv ; la philosophie c'est le ma-
térialisme dialectique , etc..

Dès les classes élémentaires , la
langue étrangère étudiée , est , bien
entendu , le russe. A ce sujet , « Veac-
Nou », organe de l'Association russo-
roumaine , disait : « L'enseignement
clu russe devra devenir un large mou-
vement de masses ».

Morale prolétarienne
Les vieux principes de morale

« bourgeoise » ont été supprimés : la
morale prolétarienne est ma intenant
inculquée. Les cours de religion ont
subi le même sort : les élèves ne
commencent ni ne terminent plus
leurs cours par le « Notre Père ». Ce
qui est assez significatif c'est qu 'on
a même remplacé les derniers cha-
pitres des Abécédaires autrefois con-
sacrés aux récits de la vie du Christ
par des textes d'apologie sur Lénine
et Staline vus avec un aspect pater-
nel. Nous reproduisons la photogra-

phie de la page 78 du nouveau ma-
nuel Abécédaire, dont voici la légen-
de :

• -* ¦- I
IOSIF VISARIONOVICI STALINE
Iosif Visarionavlci Staline est le « fuh-

rer » de d'Union soviétique, guide et maitre
de tous ceux qui travaillent.

Le camarade Staline est connu par tous
les ouvriers et ouvrières, les paysans et
paysannes, les vieillards et les Jeunes.

Tout le monde a entendu parler du ca-
marad e Staline. Tous ceux qui travaillent
aiment par-dessus tout le camarade Sta-
line.

I. V. Staline est le meilleur ami des
enfants.

Que vive le grand guide de l'Union so-
viétique.
STALINE EST LE MEILLEUR AMI

DES ENFANTS
Or, à l'endroit même où se trouve

cette image de Staline , paternelle-
ment entouré d'enfants, se trouvait
—• avant la venue des bolcheviques
—¦ Jésus-Christ entouré d'enfants ,
avec pour légende : « Laissez venir
à moi les petits enfants ».

Curieuse coïncidence ? Non , mais
plutôt une ignoble substitution.

Gérard STEPHANESC'O.

(Lire la suite en 7me page)

Deux alpinistes
se tuent

dans le massif
du Mont -Blanc

L'ALPE MEURTRIÈRE

Deux blessés
CHAMONIX, 17 (A.F.P.) — Deux

personnes ont trouvé la mort et deux
autres ont été blessées dans un acci-
dent de montagne nul s'est produit
mercredi soir au massif des « Droites >
à 150 mètres, environ du sommet.

Uno cordée composée de M. Mueller,
de Marseille, son fils, son gendre et un
ami, ayant atteint lo sommet du mas-
sif vers 14 heures, entamait , en effet ,
la descente. C'est alors que, rendus in-
quiets par la menace do mauvais temps,
il semble que les alpinistes aient accu-
mulé les imprudences , n o t a m m e n t  celle
de laisser lo jeun e fils de Mueller —
le plus inexpérimenté — dernier de
cordée.

Vers 19 heures, l'accident se produi-
sit : le jeune homme perdit l'équilibre ,
entraînant la cordée dans un « dévissa-
ge » général. Au cours de cette terri-
ble chute, le corps do M. Mueller , père,
devait disparaître. Il n'a pas encore
été retrouvé . Quant au jeun e Mueller,
il a succombé jeudi matin pendant les
opérations de sauvetage. Les deux der-
niers alpinistes sont blessés. M. Bar-
barou x, de Marseille, légèrement et M.
Grosrichnrd plus sérieusement.

La caravane cle secours qui a descen-
du les blessés était composée de guides
de Salnt-Gervais. Ce sont eux qui par-
ticipèrent il y a plusieurs mois à la
recherche des victimes du « DC 4 » ca-
nadien tombé dans le massif de l'O-
biou.

Trois morts au Tyrol
INNSBRUCK , 16 (A.F.P.) — Trois

morts et un blessé grave , tel est le
bilan de deux accidents de montagne
qui se sont produits mercredi dans le
Tyrol .

Parmi les victimes figurent un étu-
diant danois qui a fait une chute de
deux cents mètres en tentant l'ascen-
sion du Weinbrandech, et de deux jeu-
nes Allemands de Stuttgart qui, pour
des raisons encore inconnues, ont trou-
vé la mort dans la vallée du Studai ,
sur Tune des parois du Fussteira, non
loin du col du Brenner.

Trois autres en Italie
ROME, 16 (A.F.P.) — Un nouvel acci-

dent de montagne, qui a fait trois morts ,
s'est produit au pied de la Dent-du-
Géant. C'est alors qu 'il s 'descendaient de
ce pic en cordée que le président du
Club alpin de Gavirate , M. Annibalc de
Molli , et deux autres personnes , dont
une femme, sont tombés dans le vide.

Une expédition a été organisée pour
redescendre les corps des victimes.

Le grand comédien Louis Jouiret
est mort hier soir à Paris

FRAPPÉ D 'UNE CRISE CARDIA Q UE

Le coup nous a f rappé  au cœur
sans que nous qyons pu nous y pré-
parer. A peine avions-nous appris
que le grand comédien était dans le
cOnta. depuls mardi soir que la nou-
velle fa tale  nous parvenait. Louis
Jouvet est mort hier A 20 h. 15. Dé-
tail émouvan t, qui est un beau sym-
bole , c'est dans son cher bureau du
théâtre de l 'Athénée que les médecins
veillaient sur lui depuis qu'une syn-
cope l'avait f r a p p é  au milieu d' une

Louis JOUVET

répétition. S'il avai t pu reprendre
conscience avant de rendre le der-
nier soup ir, cette circonstance aurait
été pour lui un apaisement. Car il est
banal de dire que le théâtre était sa
vie et que l'Athénée en était le centre.

Le monde privé de Jouvet... C' est
presque imp ensable. Cela transpose
irrémédiablement dans le monde des
beaux souvenirs une époque merveil-
leuse que Louis Jouvet était seul A
faire survivre depuis que ses deux
meilleurs amis, Jean Giraudoux el
Christian Bérard l'avalent précédé
dans la tombe. De ce trio d'élite , que
formaient le plus grand auteur dra-
mati que , le plus grand décorateur et
le p lus grand acteur français de ce
demi-siècle , sont nées les joies les

plus intenses, les réussites les plus
enthousiasmantes.

Et s'il est une bonne action qui mé-
rite d'être portée à l'actif du cinéma,
c'est d' avoir soumis A l'admiration
du plus vaste public qu 'un homme de
théâtre ait jamais atteint les talents
étincelants de Jouv et. Ni Copeau , ni
Pitoëf, ni Dullin , ni Bat y — le seul
survivant du Cartel désormais —
n'auront pu toucher par leur message
des milieux aussi divers et aussi una-
nimement récep tifs .

Jouvet aura donc connu la g loire
avant de mourir. U n'y a pas été in-
sensible. Non pas — loin de la —qu'il ait jamai s recherché la f lat te-
rie mais il était sensible A la réaction
du public. Son souci était de gagner
en profondeur des couches toujours
plus épaisses de spectateurs sans
l'adhésion desquels le théâtre ne se-
rait resté qu 'un jeu dé dilettantes.

La réussite était le point culminant
de chacune de ses entreprises qu 'il
menait dès la première minute avec
une conscience et un enthousiasme

qui auraient surpris ceux qui , l'ayant
approché de loin, se seraient imag iné
que Jouvet était un p ince-sans-rire,
un homme fabri qué et somme toute
assez extérieur à ses personnages.

Certes cérébral , d' une intelligence
«tranchante comme un diamant», Jou-
vet n'était pas un a f f ec t i f  dont les élans
de sentiments submergeaient les réac-
tions contrôlables . Mais moins ner-
veux, moins impulsif que beacoup
d' acteurs , il savait doser son émotion
et c'est pour cela sans doute qu 'il f rap-
pait davantage quand il transposait
au-delà du réel certains grands mo-
ments de la passion humaine. Com-
ment ne pas évoquer Arnol phe de
l' « Ecole des femmes », que toute la
Suisse romande a app laudi , il y a dix
ans, pour établir , par un exemp le en-
tre cinquante autres, que J ouvet n'a
pas été un génial farc eur dont il ne
resterait que la cinglante ironie et le
Ion saccadé de répliques universel-
lement connues ? André BODABI. :

(Lire la suite en 7me page)

Les communistes acceptent
la proposition alliée pour sortir

de l'impasse en Corée

TOUT PE TI T PR OGRÈS A KJESONG

Une sous-commission bip artite discutera des p ossibilités
d'armistice

Les communistes ont accepté la pro-
position alliée. La sous-commission se
réunira pour la première fois vendredi
matin. Les délégations ne tiendront
pas de séance avant qu'elle ait rap-
proché les points de vue des deu x
camps sur le projet de zone démilita-
risée.

Le vice-amiral Joy, chef de la délé-
gation alliée, a fait savoir que celle-ci
acceptait que cette sous-commission
comprenne deux représentants de cha-
que camp, comme le demandaient les
communistes, et non un seul.

Le communiqué officiel
' TOKIO , 16 (Reuter) . — VOICI le
texte d'un communiqué publié jeu-
di : -

Un sous-comité bipartite s'est réuni
vendredi matin à 11 heures; pour dis-
cuter du problème de la zone démili-
tarisée. Il était composé de deux délé-
gués, d'un officier d/état-major et d'un
interprète pour chaque partie. La pro-
position do l'amiral Joy relative à la
constitution de ce sous-comité a été
acceptée par lo général Nam II jeudi
après-midi , au cours de la 26me séance.
Les deux délégations ont . convenu de
désigner chacune deux représentants
pour le sous-comité en question , en plus
des deu x assistants. On se souvien t

que l'amiral Joy n'avait proposé qu'un
représentant.

Les séances de la conférence d'armis-
tice seront interrompues pendant les
travaux de la sous-commission, à moins
que les deux parties ne conviennent
d'en tenir une ou que la sous-commis-
sion ne recommande une réunion.

Les représentants
sino-coréens

CAMP AVANCÉ EN OOHÉE, 16 (A.
F.P.) — Les représentants communistes
au sous-comité mixte seront le géné-
ral nord-coréen Lee Sang Cho et le
général chinois Hsieh Fang.

(Isire la suite
en dernières dépêches.)

LE GULF-STREAM
AURAIT DISPARU

OSLO, 16 (Reuter). — Le capitaine
Leif Hansen, commandant du vapeur
norvégien « Stavanger-Fjord », qui
vient d'arriver à Bergen (Norvège) ve-
nant de New-York, a déclaré que le
Gulf-Stream avait disparu .

Durant les trois derniers jour s pas-
sés on mer, le capitaine a enregistré
des ven ts contraires et une tempéra-
ture de quatre degrés en-dessous de la
normale.

Le professeur Jonas Fjeldstad , ex-
pert norvégien des questions océani-
ques, croit que le Gulf-Strea m doit
passer un peu plus au sud que d'habi-
tude , mais sa réapparition ne fait  au-
cun doute . Uno expédition américaine
fait ii l 'heure actuelle des recherches
sur les mouvemen ts du Gulf Stream.

3000 ballons de la paix
s'envolent au < vent de la liberté >

par-dessus le rideau de fer
Trois mille ballons portan t p lus

de 3,5 millions de « messages de paix
et d'amitié » ont été lancés jeudi
au-dessus de la Tchécoslovaquie A
partir d' une localité bavarois e pro-
che de la frontière. Cette campagne
intitulée le « vent de la liberté » a
commencé, lundi dernier lorsque M.
Harold Stassen , président de la
« Croisade pour la liberté 1951 » et
président de l 'Université de Penn-
sylvanie , a donné le signal du lâcher
des premiers 2000 ballons.

Une colonne de quinze camions a
transporté les ballons au lieu d' en-
vol tenu secret , où le journaliste
américain Drew Pearson et M. Ab-
bott Washburn, secrétaire de M.
Stassen , ont surveillé les op érations.

M. Stassen était rentré aux Etats-
Unis, mercredi. La campagne « vent
de la liberté » est organisée par les
mouvements anticommuiii.'i '-K d'Eu-
rope , de l'Améri que latine , du Cana-
da et des Etats-Unis.

Edith Piaf
victime d'un accident d'auto

près de Tarascon
AVIGNON , 16 (A.FP.) — La chanteu-

se Edith Piaf a été victime d'un acci-
dent d'automobile mercredi après-midi,
près de Tarascon. La vedette interna-
tionale , un bras et plusieurs côtes frac-
turés , a dû être transportée dans una
clinique de cette ville , où elle subit
une intervention chirurgicale. Son état,
quoique grave , ne met pas ses jours en
danger.

Le retrait
des permis de conduire
a commencé en France
PARIS ., 16. — Les préfets de plu-

sieurs départements viennent de retirer
des permis de conduire pour des pé-
riodes allant de quinze jours à un an
à des automobilistes qui avaient pro-
voqué des accidents. Les mesures pré-
vues h l'égard des chauffard s ont été
renforcées , en effet , à la suite de la
recrudescence des accidents de la route,
qui ont fait , par exemple , pour la seule
jou rnée de lundi dernier , onze morts
et v'de nombreux blessés.

La carrière de Louis Jouvet
Louis Jouvet est né en 1887 dans }e

Finistère , à Crozon . Il a fait très tôt
ses études dans le théâtre , bien qu 'il
eût reçu une formation scientifiqu e
et que ses -parents eussent voulu en faire
un médecin. Après avoir tât é le mélo-
drame à Paris et fait des tournées en
Province , il fut admis en 1907 au théâ-
tre des Arts, d'où il passa bientôt à
l'Odéon. Il entra ensu ite au Vieux-Co-
lombier, avec Dullin , dans la troupe
que Jacques Copeau venait de créer.
C'est là qu 'il fit sa réputation d'acteur
de composition et qu 'il commença de
s'intéresser de près à la mise en scène
et aux décors.

A la fin de la première guerre mon-
diale, il fut nommé directeur à la Co-
médie des Champs-Elysées. C'est alors
qu 'il fit vraiment connaître son talent
au grand public , auquel il révéla en
particulier Giraudoux.* C'est à lui que
Jules Romains, Steve Passeur et Mar-
cel Aohard doivent le triomphe de cer-
taines de leurs pièces. C'est ainsi que
le nom de Jouvet demeurera ^ 

attach é
à i Knock », dont il joua le rôle prin-
cipal .

Le ciném a devait le faire connaître
universellement, il jou a notamment

dans « Drôle de drame » de Marcel Car-
né, « Carnet de bal » de Delannoy,
« Quai des Orfèvres » de Clouzot , et
une série d'autres films marquants de
ces dernières années.

Pour revenir au théâtre, signalons
sa remarquable création de la « Machi-
ne infernale » de Jean Cocteau , où il
atteignit un des sommets de sa carriè-
re do metteur en scène, avant de s'ins-
taller , en 1934, à l'Athénée où il joua
les plus importantes pièces de Girau-
doux , notamment la « Folle de Ohail-
lot » et « Ondine ». Puis il présenta dea
comédies de Molière , dans une mise en
scène tout à fait nouvelle et mêm e ré-
volutionnaire. Sa dernière grande créa-
tion, toute récente, puisqu'elle remonta
au début de l'été, fut  celle de la der-
nière pièce de Sartre : « Le diable et
le bon Dieu ».

A côté de son activité à l'Athénée,
Jouvet enseignait au Conservatoire de
l'art dramatique et était conseiller
technique de la Comédie-Française. Il
avait été promu commandeur de la
Légion d'honneur en 1950 et venait
d'êtr e nommé conseil' er de la direction
des arts et des lettres au ministère de
l'économie nationale.



AISSE
la belle Circassienne

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtei »

UN GRAND AMOUR
AU TEMPS DE LA RÉGENCE

par • 17
A1V1WE ACHARD

Pont-de-Veyle, par ses plaisants
discours, détenait le privilège de
do.nner aux gens le temps de réflé-
chir. Ainsi avait fait  sa sœur. Mal-
gré la joie immense et son même
désir , la trop sage Aissé eut encore,
ce jour-là , le grand courage de ré-
pon dre :

— Mais, mon frère... je ne puis Je
voir ailleurs que chez votre mère...
Qu'il y vienne.. . au premier jour où
elle recevra...

Pont-de-Veyle fit la grimace :
— Pour un si furieux amoureux,

dit-il, Ja faveur n'est pas grande.
Tant de gens vous entoureront...

Aissé île savait et c'était sa meil-
leure défense. Elle regarda Pont-de-
Veyle avec des yeux suppliants.

Celui-ci fut touch é, cessa de badi-
ner et embrassa sa sœur :

— Il n'y a rien au monde cle plus
parfait que vous , Aissé, et de plus
pur... de trop pur , ajouta-t-il en « a
parte  ». Mais puisque vous l'aimez et
que lui vous adore, je conçois mal...

U .n'achevait pas sa pensée, mais
Aùj ssé comprit encore avec quelle
•aimable indulgence Pont-de-Veyle
pourrait , lui aussi , le cas échéant , la
juger...

Deux jours plus tard . Biaise d'Ay-
die, et parmi les premiers visiteurs,
se présentait en l'hôtel de Ferriol.
Tandis qu'il saluait d'abord la pré-
sidente, ses yeux extasiés ne quit-
taient pas le visage d'Aissé, visage
pâle d'angoisse heureuse et dont les
lèvres frémissaient.

L'instant suivant , il était auprès
d'elle... leurs mains se rejoignaient et
durant un moment , tous deux se
sentaien t trop émus pour parler...

— Je vous revois enfin... murmu-
rait pourtant Biaise.

Il effleurait la main d'Aissé d'un
baiser inf iniment  respectueux. Si
rebelle jusqu'alors à des gestes trop
précis de passion amoureuse, sous
ce baiser si tendre et si chaste à la
fois , Aissé se sentit délicieusement
frissonner.

Mme cle Ferriol , à .leur insu , les
avait observés. Monologuant comme

elle avait coutume, elle murmurait à
mi-voix :

— Ah ! ah ! le retour m'est pas
sans troubler Aissé, il me semble.
Que va fair e cette vertu intransi-
geante ? Le chevalier sera bien sot
s'il ne sait pas en triompher... Aissé
n'est plus une  enfant... vingt-quatre
ans... A cet âge, et faite comme elle
est , n'avoir pas encore eu d'amant!...
Va-t-elle rester ainsi, sa vie entière?
Pour ma part , je veux tout ignorer...
D'ailleurs, elle ne dira rien... sur-
tout à moi...

Mme de Ferriol , si elle faisait bon
marché des règlements étroits d'une
morale stricte, n'avait pas beaucoup
d'illusions sur la confiance qu'elle
insp irait  à sa fille adoptive.

Dans un angle écarté du salon ,
Aissé et Aydie s'entretenaient sans
bruit. Le long voyage du chevalier
faisait les frais  d'une conversation
à laquelle, parfois, quelqu'un , en
passant, se mêlait.

Et si revoir Aissé .autrement
qu'en tête à tète n'était pas ce
qu'avait rêvé Biaise, du moins trou-
vait-il auprès de son idole, et le
beau visage, le sourire si tendre, le
corps aux formes parfaites, n'avaient
en rien perdu leur charme pour
lui...

Le livre abandonné
Il ne fut  plus bientôt une seule

réunion du cercle habituel de Mme

de Ferriol à laquelle Biaise d'Aydie
ne se rendit , et il ne fut  plus un seul
de ses amis qui ne prit part à un
bienveillant et tacite complot. Aissé
ne pouvait apparaître sans qu'une
entente se fit pour libérer d'Aydie
et pour que ces deux êtres dont cha-
cun soupçonnait le mutuel a t t ra i t ,
pussent rester ensemble.

Et de même qu 'en l'hôtel Ferriol ,
chez Mme Du Deffand comme chez
lady Bolingbroke ou chez Mme de
Parabère, Aissé et d'Aydie, certains
jours, avaient  l'illusion d'être seuls.

Leurs causeries prenaient  alors un
ton cle mollesse et de grâce dont la
douceur les laissait haletants,..

Mais quoi qu 'il eût tenté , Biaise ne
pouvait obtenir qu'Aissé le reçut
chez elle.

Parfois même, des scrupules de
conscience reprenaient la trop chas-
te amoureuse, et elle essayait de
fuir le chevalier.

Mme de Ferriol , toujours persp i-
cace et toujours ironique, et devi-
nant le combat que se livrait à elle-
même sa pupille, Pont-de-Veyle d'hu-
meur légère et versé chez les comé-
diennes , d'Argental le « prudent »
pour l'heure éperdument épris de
Mlle Lecouvreur, chacun à sa ma-
nière s'intéressait aux agitations
d'Aissé.

Mais les jours en passant — ces
jours qui usen t tant de choses —

amoindrissaient sa résistance et
Aissé peu à peu se sentait faiblir ;
toujour s décidée à refuser que d'Ay-
die se déliât  pour elle de ses vœux
de chevalier cle Malte et ne perdît ,
lui ,- cadet sans fortune, le bénéfice
attaché à l 'état qu 'il avait embrassé,
à qui dans cette faiblesse soudaine,
à qui demander du secours ?

Quand elle était  petite fill e, ingé-
nument éprise d'un enfant de douze
ans, elle avai t couru à confesse. Dans
le milieu scepti que où elle vivait
depuis sa sortie de couvent , se con-
fesser n 'était plus à la mode... De
cette aide myst i que elle avait  perdu
l 'habitude et elle était  seule à lut-
ter.

Elle en vint , malgré son peu de
confiance en elle, à demander sou-
tien à Mme cle Ferriol.

— Je voudrais vous prier , mada-
me, lui dit-elle — et son cœur bat-
tait à grands coups — de recevoir-
plus rarement... et même pendant
quelque temps plus du tout , mon-
sieur le chevalier d'Aydie...

Stupéfaite, Mme de Ferriol la re-
garda , les yeux tout ronds.

— Ah ça !... êtçs-vous folle ? Sous
quel prétexte bannirais-je de ma
maison cet ami galant homme, et
homme spirituel s'il en fût ? Vous
déplaît-il ,? J'aurais cru le contraire...

— Madame , n'ayez pas d'ironie ,
par p itié... Si je vous demande de

l'éloigner, c'est parce qu 'il m'aime...
et que je l'aime aussi...

¦—• Vit-on jamais pareille inconsé-
quence ? Voyons, Aissé, devenez à la
f in , raisonnable : vous refusez de
voir un homme aimable qui vous
aime et que vous aimez... Et pour-
quoi donc ? Parce qu 'il ne peut vous
épouser ? Quelle rage de mariage
vous presse ?

— Madame, je vous en prie en-
core, insista Aissé, éloignez-le...

— A coup sûr , je n'en ferai rien.
Vous avez vingt-quatre ans, Aissé;
allez-vous demeurer toute votre vie
sans amant ? Regardez donc autour
de vous et voyez combien peu les au-
tres se contraignent... Le chevalier
vous p laît ? Vous le verrez chez moi
aussi souvent qu 'il le voudra. Et ne
soyez pas si sotte , ma chère...

C'était très clair. Décidément , dans
ce dernier combat d'une âme à la
fois passionnée et pudique, tous ceux
qui aimaient Aissé — les meilleurs
autant que les pires — se refusaient
u n a n i m e m e nt  à l'aider et , bien pire,
ou mieux encore , souhaitaient qu 'elle
fû t  vaincue.

(A suivre)

On cherche à acheter quelques

terrains à bâtir
dans la région de Neuchâtei - Colombier. —
Faire offres sous chiffres X. A. 514 au bureau
de la Feuille d'avis.

A VENDRE
par société immobilière, trois immeubles lo-
catifs comprenant six logements de quatre
pièces avec balcon , bains-W.-C, et huit loge-
ments de trois pièces avec balcon , W.-C, et
dépendances. Loyers modestes. Offres sous
chiffres C. K. 517 au bureau de la Feuille
d'avis.

GARAGE
spacieux et bien accessi-
ble à louer. S'adresser à
la Bharmacie Jeanjaquet,
Portes-Bouges 141, Neu-
châtei', tél. 566 78.

A louei* chambre Indé-
pendante à une minute
de la gare. Rue Louis-
Favre 3, 2me étage. Télé-
phone 6 39 87.

A louer Jolie chambre
à personne sérieuse pour
le 1er septembre. Confort ,
fc-entre. Tél. S 53 93.

A louer jolie chanibre-
ebudlo avec Jouissance de
la salle de bains pour le
•1er septembre. S'adresser
à R. Vetter, Riveraine 52,
•1er étage. En cas d'ab-
.sence, Hôtel du Marché.

A louer une chambre
•Indépendante meublée. —
¦Adresser offres écrites à
h. G. 510 au bureau de
la Feuille d'Avis.

Dame 65 ans, soigneuse,
de santé délicate, n'exi-
geant pas de soins, cher-
che à Neuchâtei

chambre avec pension
chez des dames cultivées
ou dans petite famille.
Paire offres avec prix sous
P. 5101 N. à Publicitas,
Neuchâtei.

Employé C.F.F. tran-
quille et rangé, cherche

CHAMBRE
Immédiatement, centre
ville. Offres à M. Borgo-
gnon, Berc;*es 5, Neuchâ-
tei.

On cherche

appartement
pour fin août, de deux à
quatre chambres. Immeu-
ble moderne, région Pe-
seux-Neuchâtel. Faire of-
fres au Restaurant des
Halles, Neuchâtei, tél.
5 20 13.

* On cherche pour le* 15 octobre ou pour date
à convenir un

APPARTEMENT
de cinq ou six pièces, avec confort , centre de
la ville désiré. Adresser offres écrites à H. Z.
513 au bureau de la Feuille d'avis.

Dames: Fr. 400.-
de fixe, plus Indemnités pour repas, plus :
primes Importantes, sont payés à. nos proçpa- i
gandistes-dames ainsi que l'abonnement de
train.

Pour compléter notre personnel nous enga-
gerions tout de suite ou pour date à convenir

* quelques dames ou demolseHes de 25 à 50 ans,
de bonne présentation, ne craignant pas un
travail ardu mais permettant des gains élevés.

3 Places stables. Mise au courant par nos
soins.

Pour renseignements et entretiens prière de
téléphoner au 22 51 27 (Lausanne) aux heures
de bureau.

L'Imprimerie centrale et de la
Feuille d'avis de Neuchâtei S. A.
cherche pour tout de suite ou
pour époque à convenir un

jeune conducteur
habile et consciencieux, con-
naissant les travaux de ville et
les labeurs. Offres écrites à la
direction technique.

LE LANDERON
La place de

PORTEUSE
DE JOURNAUX
pour la distribution de la « Feuille
d'avis de Neuchâtei *¦*, au Landeron ,
est à repourvoir à fin août. Les per-
sonnes que ce poste intéresse sont
priées de faire leurs offres de ser-
vices à l'administration de la « Feuil-
le d'avis de Neuchâtei », 1, rue du
Temple-Neuf , Neuchâtei, tél. 5 65 01.

MÉCANICIEN
D AUTOMOBILE S

expérimenté , sérieux et travailleur, est de-
mandé par l'Agence « Ford », à Lausanne.
Place stable. Faire offres manuscrites avec
curriculum vitse, références et certificats.

ARTISANS
OUVRIERS
voulez-vous devenir

commerçant ?
Si vous êtes travailleur, aimable,

de bonne présentation, vous recevrez
une formation de vendeur et serez
introduit chez les particuliers.
Rayon : Neuchâtei.

Collection d'articles fabriqués dans
nos usines. Marque connue et appré-
cée depuis vingt ans.

Place stable, sans risques. Possibi-
lités de gagner fr. 600.— à fr. 1000.—
par mois.

Faire offres manuscrites, accompagnées de
photographie, curriculum vitae et copies de
certificats, sous chiffres N. T. 70447 C, à Pu-
blicitas, Bâle.

On . cherche

20 j eunes garçons
âgés de douze ans au moins, disposant de
temps libre, après l'école, en qualité de « cad-
dies ». Se présenter au

ClUD 08 gOlfs) Pierre-à-Bot, Neuchâtei

REPASSEUSES
qualifiées et débutantes sont deman-
dées par la Teinturerie Mode à Neu-
châtel-Monruz, pour travail sur ma-
chines. Places stables en cas de con-
venance.

ANGLETERRE
Jeune fille est demandée

dans une famille anglaise
pour aider la maîtresse de
maison dans les travaux de
ménage. Bons soins. Occasion
d'apprendre la langue. Voya-
ge payé. — Faire offres sous
chiffres W. S. 450 au bureau
de la Feuille d'avis.

Nous cherchons pour entrée immédiate quelques

MANŒUVRES
de constitution solide, pour une durée de trois-
quatre mois (meulage de pièces de fonte, travaux
de manutention).  Se présenter le matin de 10 h.
à 12 h. à l'usine Granum S.A., vallon du Seyon,

Neuchâtei

GRANUM S.A., appareils de chauffage , NEUCHATEL

Entreiprise du Vignoble engagerait pour le
15 septembre 1951 ou pour date à convenir

EMPLOYÉE
habile dactylographe et au courant des
travaux de bureau . Place stable. Adresser
offres manuscrites avec photographie et
prétentions sous chiffres U. E. 506 au

bureau de la Feuille d'avis.

On cherche pour tout de suite

ouvrière très qualifiée
pour le tailleur et le flou. Salaire élevé.
Faire offres sous chiffres à A. 24546 TJ.,
à Publicitas, Bienne.

On cherche pour le 1er septembre

dames de buffet
et un

garçon d'office
Faire offres à case postale transit

44198, Neuchâtei.

JEUNE FILLE
est demandée tout de
suite pour différents
travaux d'hôtel.

A la même adresse
on cherche
JEUNE FII.EE
désirant a.pprendre la
cuisine (à côté de
chef). Paire offres
sous chiffres P 5045
N, à Publicitas, Neu-
cliûtel.

On cherche

JEUNE FILLE
travailleuse et honnête
pour aider au ménage.
Mme Sohwaar, Epan-
cheurs 8.

Nous demandons
jeune fille

sérieuse pour le service
de table et des chambres.
Gages 100 fr . par mois,
nourrie, logée. Entrée
tout de suite. Home Zé-
nith, :*e Locle.

On cherche pour tout
de suite* une

JEUNE FILLE
vive et travailleuse en
qualité

d'aide de buffet
ainsi qu'une
employée
de maison

(Italienne pas exclue).
S'adresser au Restaurant
des Halles, Neuchâtei', tél.
5 20 10.

Importante cidrerie du
paya avec production de
tout 1er choix, engagerait
tout de suite ou pour date
à convenir,

PERSONNES
(dames ou messieurs)
pouvant s'occuper du pla-
cement de ses produits
à Neuchâtei et environs,
éventuellement eu, qualité

d'activité accessoire.
Affaire Intéressante ipour
personnes capables. Faire
offres en Indiquant ré-
férences et en Joignant
photographie sous chif-
fres P. 5094 N., à publi-
citas, Neuchfttel .

On cherche un

PORTEUR
Entrée tout de suite. Bon
salaire. S'adresser : bou-
cherie R. Margot, rue du
Seyon 6.

On demande pour tout
de suite un ouvrier

pâtissier -
confiseur

Demander l'adresse du No
492 au bureau de la
Feuille d'Avis.

On cherche pour tout
de suite jeune ouvrier

BOULANGER
Faire offres avec référen-
ces et prétentions de sa-
laire à la botilangerie Ma-
gnin , Seyon 22, Neuchâ-
tei.

MENUISIER
bon ouvrier sachant tra-
vailler seul, est demandé.
Adresser offres écrites à
F. N. 508 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche pour tout
de suite bon

BOULANGER
Téléphoner au No 038
721 39.

Jeune vendeuse
diplômée de langue maternelle française et sachant
l'allemand couramment, bien introduite dans dif-
férentes branches cherche place pour tout de suite
ou pour dato à convenir. Faire offres sous chiffres
E. O. 516 au bureau de la Feuille d'avis.

JEUNE VENDEUSE
aimable cherche place dans épicerie ou con-
fiserie, pour se perfectionner dans la langue
française, de préférence à Neucliâtel ou à
Lausanne. Offres avec indication du salaire
à Ruth Hengartner, poste restante, Zurich,
gare centrale.

Dame expérimentée se
recommande pour

RACCOMMODAGES
tout genre. On cherche
et rapporte. — Adresser
offres écrites & R. M. 476
au bureau de la Feuille
d'avis.

Jeune chauffeur expé-
rlmentié, sérieux et tra-
vailleur, ayant permis de
camion, car et car postal,

CHERCHE
PLACE

stable dans entreprise de
transports publique ou
privée. Entrée Immédiate.

Faire offres avec condi-
tions sous ohiffress P.
5314 J., à PubllcltOg S. A.,
Tramelau .

Jeune fille sachant ta-
per à la machine,

cherche place
d'aide de bureau. Deman-
der l'adresse du No 612
au bureau de là' Feuille
d'avis.

Je cherche

raccommodages
et reprisages en tous
genres. Demander l'adres-
se du No 507 au bureau
de la Feuille d'avis.

Jeune homme
19 ans, ayant travaillé
18 mois dans la branche
textile en qualité de ven-
deur , cherche place ana-
logue dans n'importe
quelle branche. Connais-
sance de l'allemand et des
travaux de bureau. —
Adresser offres écrites
sous B. R. 611 au bureau
de la Feulllie d'avis.

Jeune fille
Suissesse allemande, 17
ans, apprentissage ména-
ger, cherche place dans
pouponnière, hôpital , ho-
me ou famille, auprès de
petits enfants. — Offres
à famille A. Niigelln, ins-
tituteur, Berne 18.

Docteur Brun
Dombresson
ABSENT

du 18 août jusqu 'à
mi-septembre

Dr V. Schlâppi
OCULISTE"

a repris
ses consultations

Madame

D. Hofer-Silvestre
médecin-dentiste

MUSÉE -7

DE RETOUR

U R F E R
Médecin-vétérinaire

ABSENT
jusqu'au 27.

Pour les urgences :
tél. 811 02

Je cherche pour date à
convenir

employée
de maison

au courant des travaux
d'un ménage soigné et de
la cuisine. Bons gages et
congés réguliers. Offre à
Mme G. Bonhôte, 2 rue
du Pommier, tél. 5 42 03.

Cuisinier
ou cuisinière

serait engagé(e) du 25
août au 14 septembre
pour remplacement. —
S'adresser a H. Huguenin,
Boucherie - Restaurant ,
Fleurier, tél . 9 1190.

On cherche pour entrée
immédiate bonne

sommelière
connaissant le service de
table , ainsi qu'une
fille de cuisine

entrée Immédiate. S'a-
dresser à l'hôtel de l'a
Gare, Corcelles-Neuchâ-
tel, tél. (038) 8 13 42.

PERDU
à, la place Purry, le 10
courant, dans une cabine
téléphonique, un porte-
monnaie contenant 165
fr ., une clé de vélo et des
timbres. — Le rapporter
contre récompense au
poste de police.

Je cherche à acheter
une petite

baraque
d'environ 3 m. sur 4 mAdresser offres écrit»
avec dimensions à p. g
515 au bureau de ' iâFeuille d'Avis.

Apprenti de commerce
Pour jeune Suisse, habitant la France, âgé
de 17 ans, on cherche une place d'appren-
tissage commercial dans une bonne entreprise
suisse. A suivi les écoles primaires et secon-
daires et possède diplômes. Entrée immédiate
ou pour date à convenir. Pour tous renseigne-
ments, s'adresser à Marc DROZ, conseiller

communal , Chez-le-Bart (Neuchàtel).
Téléphone (038) 6 72 41
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Le magasin de CHAUSSURES
ROYAL à NEUCHATEL cherche

une

APPRENTIE VENDEUSE
¦ * ¦'

> ! 

¦

On donnera la préférence à ¦• . . ;
une jeune fille sérieuse et de
bonne santé, ayant fréquenté
l'école secondaire et fait un
stage en Suisse ajémanique ou

italienne.

Bonnes conditions de travail

Faire offre avec photogra phie
ou se présenter de 9 à 11 h.
le matin avec certificat des

écoles.

A. HUBER.

K J
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Vivement touchée rte ^lU sympatiue -«oiit' elle
a été entourée dans son grand deuil, la famille

Madame Laure SACC-DE CHAMBRIER
vous exprime sa vive reconnaissance.

Château-d'Œx et Bevalx, août 1951.

I 

Monsieur et Madame Jean LODA-SOXTAZ ;
Monsieur et Madame Baptiste LODA, Cor-

celles ;
Madame veuve Monique SOTTAZ et ses

enfants,
ainsi que les familles parentes et alliées,

très touchés des nombreuses marques de sym-
pathie et d'affection qui leur ont été témoi-
gnées pendant ces jours de pénible séparation,
expriment à toutes les personnes qui ont pris
part à leur grand deuil leurs remerciements
émus et reconnaissants. 7

Peseux, le 17 août 1951.
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MATINÉES A 15 H. : MATINÉES A 15 H. à prix réduits y  ï j
SAMEDI, DIMANCHE, MERCREDI et JEUDI SAMEDI, MERCREDI ET JEUDI PALAU I '

| TOUS LES SOIRS A 20 H. 30 | M |

Toutes les places retenues et non retirées à 20 h. 30, ne sont plus garanties àT\-àG 
¦ ' 

'
SAMEDI et DIMANCHE location ouverte de 14 h. à 17 h. 30. - Tél. 5 30 00 PARÉDES M [ j

I j SAUCISSES de porc fr . 1.— la paire
SAUCISSES au cumin fr. 0.50 la paire
JAMHON de campagne fr. 1.— les 100 gr.

GENDARMES, la paire fr . 0.90
Excellents PÂTÉS A LA VIANDE

fr. 0.60 la pièce •¦

BOUCHERIE

BER GER HACHEN

y —— "v
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Linges
—— ^— j -éponge

belles qualités en pur coton

495 375 250 I95
. ¦, . . .

I Draps de bain éponge, depuis 9

Lavettes assorties . . . -.55
• > .- ¦

.

AUX © PASSAGES
(ML Ma N»BOH*THL ¦. *v ^^ y

k̂ RUE DES POTEAUX TEMPLE-NEUF f

* y TOUJOURS B

UN BON BOUILLI
ch. BALMELLI 1

EN RÉCLAME :
escalopes panées, 80 c. la pièce

RUE FLEURY 14 Tél. 5 27 02 | !

Pour vos ~^f
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Une seule adresse

L ' IMPRIMERIE CENTRAIS
Bue du Concert 6, 1er étage
Téléphone 566 01

Profitez de la
saison des

FILETS
de PERCHES

Magasin

LEHNHERR

A vendre un

vélo de course
en bon état. S'adresser :
Gorges S, le soir.

« TOPOLINO »
1948 - 1949, décapotable ,
avec moteur, soupape en
tête , en excellent état , à
vendre 2800 fr. S'adresser
à C. Robert .Peseux, télé-
phone 8 11 45.
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if ii - i^sr^^ msii PLAGE *
H" belle coupe , au choix 98.— 79.— «ILe&!£!f l&$$lÊm M ï

;
* PI ' 

"
' "" / ^*
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en bleu , au choix H %*|r ¦

UNE VISITE S'IMPOSE

O EU C H O T E L  i

V >

SSf MESDAMES !
[ ' - ,, J Si vous suivez les dernières exigen-
| i ces de la mode , fa i tes  vos achats
j ¦¦;.V, chez la corsetière sp écialisée qui

;i vous conseillera judicieusemen t.

y  ; Par nos spécialités de corsets sur
|- ". mesures et nos articles de premier
k j  choix de grande renommée, nous
y *i vous donnerons entière satisfaction . j

1 MME L. iOBATEL
i~* 1 corsetière spécialiste

I ÉRÈS-CORSETS
[' ; '; CHAVANNKS 3 Tél. 5 50 30

Boucherie des Parcs
Parcs 82 — Tél. 510 95

Beau ragoût de bœuf
avantageux

Laindoux pur porc 1.S0 la livre

FSHKÉS ! ̂ ™j
^  ̂

Depuis plus de 100 ans, ceux qui ont f';̂
..flïSsss. recherché la qualité nous ont fait Kys!ç:y - confiance. yy &
| , A votre tour consultez-nous avant de \^ftvous décider pour un achat. '- 'af'

Notre choix, nos prix méritent votre HS
l ' y attention. hlS

i SPICH I O E Hl
r'.: ! ' 6, place-d'Armes — Tél. 5 11 45 y3

j Magni f i que choix de descentes ^(

Touristes !
Sportifs !

avec vos provisions
de route ,

emportez toujours les

ZWIEBACKS
hygiéniques

(biscottes) au malt
l'al iment nutritif
et reconstituant
Médaille d'argent

Zurich 1939

Hdîer
^=^̂ mnti GIN )

Nombreux dépôts
en ville et dans la région

ON BRILLANT
OU PIKHHB, COULEUR

A vendre un

coffre-fort
marque « Sécuritas », di-
mensions 49,5 sur 39 sur
39, à l'état de neuf . Prix
avantageux. S'adresser à
A Martin , Le Lacustre,
Colombier. . . . . |

Vélo de dame
à vendre à l'état de neuf .
Prix avantageux. S'adres-
ser dès 19 h. à Mlle Suter,
rue Mati;*e 23.

A vendre

FRIGOS
d'occasion , de 60 et 100
litres, garantis deux ans,
ainsi que frigos neufs,
avec facilités de paie-
ment. Frigo-Service, rue
Dessous. Cortaillod, tél.
5 43 82.

Samedi soir au marché

POISSON FRAIS
DELLÈY FRÈRES, pêcheurs

Portalban

F fABBIQUt M TIMBRES "E$|»
lUTI-B ÉRGERa W

LtniiJi-Aitiir.HEUCHtTlTLj

Téléphone 6 16 48 .

UTILISEZ

lessive-cendre
très

économiqueA vendre

cuisinière
électrique

quatre feux, un four , gra-
nitée gris bleu marque
«Maxim» , en parfait état.
S'adresser à A. Martin , Le
Lacustre, Colombier.

ANTIQUITÉ
A vendre un gros four-

neau ancien avec catelles
décorées. S'adresser à M.
Alfred Vaucher , Bovere.=se
(Neuchàtel). •



Le dernier recensement général du bétail
dans toutes les communes de notre pays

DU COTÉ DE LA CAMPAGNE

Comme on sait , tous les cinq ans s'ef-
fectue en Suisse Je recensement général
du bétail dans toutes les communes du
pays. Le dernier a eu lieu le 21 avril
dernier. Le Bureau fédéral des statisti-
ques vient d'en publier des princi paux
résultats qu'il comment e dans un com-
muniqué  que nous avons sous îles yeux.
Faute de place, nous ne pouvons pu-
blier ce dernier in extenso. Nous en
donnerons par contre de larges extraits,
lesquels permettront au lecteur de com-
Ïirendre îles raisons pour lesquelles
'agriculture suisse en général et la

production laitière en particulier sont
aujourd'hui dans une situation difficile.

Augmentation, du cheptel
- Le troupeau bovin suisse comptait au

21 avril dernier 1.606.(500 têtes , soit
76.600 de plus qu'en 1946. L'accroisse-
ment a été Je plus fort en Suisse occi-
dentale.

Le nombre des possesseurs de bétail
bovin a , par contre , diminué. L'année
dernière, près de 1000 personnes ont re-
noncé à poursuivre leur activité pay-
sanne. Le nombre des possesseurs (le
bovins est actuellement de 170.000 con-
tre 220.000 en 1885. Aujourd'hui , 13%
des ménages de notre pays s'adonnent
encore à Ja production laitière.

Insuffisance des abattages
Le nombre des vaches laitières a con-

sidérabl ement augmenté l'année der-
nière'. On compte , en effet ,  que quel que
20.000 têtes, au lieu _ d'être abat tues ,
sont restées dans les étables d'où il en
est résulté une augmentation de la pro-
duction Jaitière. Le vieillissement du
troupeau de vaches devient ainsi  d'an-
née en année plus accusé et l'on devra
«battre davantage de vaches lai t ières au
cours des prochaines années si l'on veut
(rajeunir notre cheptel .

L'année dernière , on a déjà observé
une augmentat ion du nombre des jeu-
nes génisses et , comnne Jes livraison s
aux abattoirs n'ont pas a t te in t  la
moyenne, l' effectif  des génisses de plus
de "deux ans marquait une progression
assez importante (9-100 têtes ou 8,4 %).

Si l'on abattait  un pourcentage élevé
de vaches ot si les besoins en génisses
de boucherie étaient en même temps
couverts dans une large mesure par des
bêtes du pays, il serait possibl e d'allé-
ger sensiblement le secteur lait ier.  Sur
les 122.100 génisses de plus de deux ans
dénombrées ce printemps, colles qui
étaient désignées comme bêles de bou-
cherie n'équivalent qu 'à une faible par-
tie de la production et des besoins an-
nuels.

L'effecti f des veaux d'élevage ayant
augmenté de 10,6 %, le total de cette
catégorie (203.100 tètes) dépasse la
moyenne. Dans une année et demie ou
deux ans , on disposera donc d'une Abon-
dante réserv e de génisses et jeunes
vaches.

Utiliser la production
indigène

Par 'les quel ques chiff res  qui précè-
dent , on se rend compte que Je nombre
des vaches laitières est trop élevé. On
estime que 20.000 à 25.000 têtes de-
vraient être abattues. Ce serait d'ail -
wrs///////yssy///sy/ys/y*vy////yyy//ys/y//yy/////s.

leurs une mesure raisonnable , d'autant
plus que nous devons importer du bé-
tail de boucherie pour alimenter le
marché. Nous avons déjà importé , du
1er janvier au 31 mai 1951, 15.300 têtes
de gros bétail représentant 17 millions
de francs versés aux fournisseurs étran-
gers. Les agriculteurs qui protestent
contré les importations de produits
concurrençant les leurs devraient four-
nir davantage de bétail de bouch erie
dont le pays a besoin et moins de lai t
dont l'exportation, sous forme de fro-
mage, devient toujours plus difficile. .

Espèce porcine
L'offre des porcs a suivi une courbe

¦très agitée pendant le dernier exercice.
La compression de l'élevage proprement
dit , const atée lors du précédent rel evé,
s'est traduite par une pénurie passagère
de porcs gra s du pays et par une di-
minution (16.100 têtes) de l'effectif to-
tal des porcs (891.800). Ce recul frappe
surtout les porcs à l'engrais (197.000)
établi en avril 1951, n 'est aucunement
exagéré. Il y en avait du reste 8300 de
moins que l'année dernière. En outre ,
Ja majeure partie de l'effectif dénom-
bré ce pr intemps devrait maintenant
avoir été débitée en boucherie. Bien
qu'elle marquât une régression de
13.800 têtes depuis le mois d'avril 1950,
Ja classe précédente (206.800) était ce-
pendant beaucoup mieux fournie que
celle des porcs à l'engrais.

Le groupe des porcelets de 2 à 4 mois
n'accuse que des légers changements
depuis l'année dernière avec ses 193.300
tètes. Quant aux truies , on en utilisait
ce printemps quel que 80.000 pour la
reproduction.

Espèce chevaline
Les moteurs , notamment les petits

tracteurs , ne cessent _ de _ se_ propager
dans les fermes. Aussi l'élimination du
cheval 'n'est-elle pas encore terminée.
En avril , la Suisse ne possédait plus
que 131.300 chevaux (152.000 en 1946).
La réduction porte essentiellement sur
les chevaux de 2 à 3 ans. Par contre,
le total des chevaux de trait  (105.000)
n'a prati quement pas changé.

L'effectif dos ânes est toujours très
petit (380) et celui des mulets en ré-
gression (2085).

Moutons et chèvres
La viande de mouton et , en particu-

lier, la laine, se sont vendues dans des
conditions.; légèrement meilleures l'an-
née passée. La propagande et le .tou-
risme ont sensiblement accru les be-
soins en viande de mouton et il a même
fal lu procéd er à des importations du-
rant un certain temps. L'effectif total
de l'espèce ovine (191.000) accusait ce
printemps une augmentat ion d'environ
5% .

L'importance économi que de la chè-
vre considérée comme la vache du pau-
vre diminue au fur et à mesure que les
affaires s'intensifient.  Depuis 1947, l'éle-
vage caprin a subi une diminut ion
extrêmement accusée. II faut  remonter
aux années 1896-1901 pour retrouver
des conditions analogues et un recul
encore p lus grave de l'espèce caprine.
Quelque 11.700 possesseurs ont disparu
depuis 1947 et l'on n'en comptait plus,
ce printemps , que 44.500 contre 138.000
en 1896. Au cours des quatre dernières
années , le nombr e total des chèvres est
tombé de 189.000 à 147.300 , alors qu 'il
en existait  encore 416.000 en 1896.

Volaille
Ces deux dernières années , il y avait

en Suisse une telle abondance de vo-
laille de basse-cour que, pendant les
mois de grande ponte, la production
d'œufs couvrait presque entièrement
nos besoins. Dès lors, les œufs du pays
ne se sont vendus que difficilement et
à des prix peu rémunérateurs. Aussi
a-t-on mis le public en garde contre
toute nouvelle extension de l'aviculture.
Malgré cela , le nombre des possesseurs
et l'effectif de la volaill e n'ont subi
depuis l'année dernière qu 'une très
faible réduction. Ce prièitemps , quelque
260.000 personnes possédaient un total
de 6.240.000 poules de tous genres (y
compris 1.600.000 poussins).

L'effectif de la volaill e aquati que
(68.888), 68.000 têtes, marque une ré-
gression de 12.000 testes depuis 1946.

Apiculture
Depuis 1946, on note dans notre pays

une nette stabilisation de l'ap iculture.
En effet , il a été dénombré ce prin-
temps 336.500 colonies d'abeilles , soit
seulement 2400 de moins qu 'il y a cinq
ans. La d iminut ion  en pour-cent est un
peu plus accusée chez les ap iculteurs ,
dont le total (36.300 en 1951) marque
un recul de 2500.

JEAN DE LA HOTTE.

Etat civiS de Neuchâtei
DÉCÈS : 6. von Gunten, Auguste, né en

1876, tailleur, à Couvet , veul de Llna-Ma-
rle née Amaudiiuz . 8. Currit née Lambert ,
Pauline , née en 1876, ménagère, à Neuchâ-
tei', veuive de Currit , Gustave-Jaques ; Hal-
dlmann. née Vermot-Gaud , Rosalie-Anna,
née en 1886, ménagère, aux Ponts-de-
Martel , épouse de Haldlmann ,. Auguste-
Emile. 9 . Sacc née Perrln . Loulsa-Raohel,
ruée en l-STO. ménagère , à Neuchâtei, veUVe
de Sacc, Alfred ; Jorlettl, Costaintlno-Ga-
brlele, né en 1873, horloger , à lia Chaux- ï
de-Fonds, veuf de Léa, Châtelain. 10. Loda,**.
Monique, née en 1951, fille de Jean-Bap-
tiste, contremaître maçon , à Peseux , et de
Georgette née Sottas ; Chalgnat, Alclde-
Auguste, né en 1881. voyageur de com-
merce , à Neuchâtei, époux d'Augusta-Ma-
rte-sLoulse-Rosa née Paumier.

Un agriculteur suisse
sur dix est partisan

de l'ensilage
Selon le recensement fédéral d'avril

1951, de nouvelles exploitations agrico-
les se sont mises à l'ensilage , mais la
progression reste faible pour l'ensemble
du pays. Les constructions massives
l'emportent de beaucoup sur les instal-
lations de fortune. La contenance glo-
bale des isilos pei'manents se chiff re
actuellement par 565.000. mètres cubes.
Néanmoins, seuls un peu plus de 10 %
des possesseurs de bétail bovin dispo-
sent de silos. Avec la quant i té  trouvant
place dans ces réservoirs, on aurait suf-
f isamment  de fourrages ensilés pour en
donner chaque jour et pendant tout
l'hiver une ration normale à quel que
160,000 têtes de gros bétail.

La répartition géographi que des à'fldî?
est essentiellement déterminée par le
mode d'u t i l i sa t ion  du Jait , ainsi que
par les condit ions économiques et na-
turelles dans lesquelles travail lent les
agriculteurs. Le eanton de Berne dis-
pose de la plus grande capacité absolue
pour la conservation acide des fourra-
ges, tandis  que dans lé canton de Zu-
rich les délenteurs de silos sont le plus
nombreux au regard des possesseurs de
bétail bovin et la contenance globale
des silos la plus vaste comparat ivement
au volume de fourrages produit.

L'ensilage se prat ique , en outre , sur
une assez grande échelle dans les can-
tons de Lucerne , Soleure , Saint-Gall,
Argovie , Thurgovie et Vaud. Dans le
canton de Neuchàtel , il n 'y a que 260
exp loi ta t ions  possédant des silos per-
manen t s  to ta l i sant  une contenance de
8953 mètres cubes , y compris 481 mè-
tres cubes pour les pommes de terre et
661 mètres cubes d' installations de for-
tune. J. de la H .

Emissions radiophonïques
Vendredi

SOTTENS et télédiffusion : 7.10, Radio-
Lausanne vous dit bonjour . 7.15, inform.
7.20, concert matinal. 11 h„ de Beromuns-
ter : émission commune . 12.15, le mémento
sportif. 12.20, Jimmy Leach et son orches-
tre . 12.30. les cinq minutes du tourisme.
12.35, disques. 12.45, signal horaire . 12.46,
lnform. 12.55, Au music-hall . 13.15, L'en.é-
vement au sérail , de Mozart , Acte 1. 13.50,
Wanda Landowska, claveciniste. 16.29, si-
gnal horaire . 16.30, Oeuvres de Mozart par
l'Orchestre de chambre de Lausanne, flû-
tiste : Auréle Nicolet. 17.15, Sui te pour
piano de Claude Debussy. 17.30, Pages
brillantes de Rlmsky-Korsakov. 18 h., Pro-
blèmes de la vie moderne : L'homme pïut-
11 devenir aujourd'hui ce qu'il veut être ?
18.15, Jazz. 18.35, Les patineurs de Meyer-
beer. 18.50, les Nations Unies vous parlent.
18.55, -le micro dans la vie. 19.10 un dis-
que. 19.13, l'heure exacte . 19.14, le pro-
gramme de la soirée. 19.15, Inform. 19.25,
le miroir du temps 19.45, Gandins et CocO-
dettes, une fresque du Second-Empire.
20 h .. Le gros lot, de Geo Blanc . 20.40,
Histoire de chanter. 21 h., Où trouver
Anna Petrovna ? Jeu radlophonlque. 21.40,
Quatre sonnets à Cassandre, de Frank Mar-
tin Sonate No 1 op. 38 en ml mineur de
Brahms. 22 .30, Inform. 22.35, Y en a point
comme nous... par J. Rol'Ian 22.55, Sérénade
du bouffon , de Phlllpp.

BEROMUSNTER et téléd iffusion : 7 h.,
lnform . 11 h., Oeuvres de C.-M. von Weber.
11.35, Double concerto op. 102 de Brahms .
12.30, inform. 12.40, musique hollandaise.
13.40. Lleder de R. Strauss. 14 h., pour
Madame. 16 h., œuvres de Schubert. 16.30.
de Sottens : au goût du Jour, sélection de
refrains en vogue. 17.30, un conte. 18 h..
l'Orchestre de six heures. 18.40, Collection-
neurs et leurs collections 19 h.. Lleder de
H. Wolf. 19.10, chronique mondial?. 19.30,
lnform. 20 h., Valses. 20.40. Ull der Kneoht ,
de Gotthe'.-f . 21.40. Chants du Roseligar-
ten . 22.05. Intermède nocturne dans Ie
vieux Salzbourg. 22.30, pièces pour violon
et piano.
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Des stocks imp ortants
¦

Jl GRANDS MAGASINS
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POUR LA BONNE REUSSITE
D'UNE EXCURSION

j : ' Lorque vous partez en excursion, il ne
faut pas que votre sac soit trop lourd.
Ne prenez avec vous que des aliments
concentrés de haute valeur nutritive,
comme le salami Citterio, par exemple,
et vous aurez un repas fortifiant. En
effet, dans l'exquis salami Citterio vous
trouverez une viande pur porc, parfu-
mée et savoureuse, riche en calories et
qui vous rendra rapidement vos forces.
Ayez toujours, dans vos provisions, un
salami Citterio.

SOC. ACC. CITTERIO - RHO-MILANO (ITALIA ,
ALBERTO BONIZZI  A. DE SIMONI & CO.
Sch w e i z e r g a s s e , 21 M o o s m a t t s t r a s s e , 14

ZURICH LUZERN
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Tous les combustibles

COMBE VARIN S.A.
Draizes 50 - Tél. 5 22 32

De particulier, en pre-
mière main , à vendre

«Ford» Taunus
6 CV., modèle 1950, 'noir ,
ébat mécanique impecca-
ble garanti. Tél. 5 62 60.
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Commission suisse du lait Jm

La détermination des plantes fourra-
gères n'est pas chose aisée et les ouvra-
ges traitant ce problème ne sont pas
légion. Pour combler une lacune et fa-
ciiliter le travail du praticien , du tech-
nicien , de l 'étudiant ou tout simplement
du botaniste, M. Jan Caputa , ingénieur
agronome à la Station fédérale d'essais
et de contrôl e de semences, à Lausanne,
vient de publier une étude fort intéres-
sante et fouillée sur les plantes fourra-
gères (1). Le texte de ce traité est com-
plété par cinquante-quatr e planches des-
sinées à la plume par l'auteur. Il situe
sur des bases éprouvées les problèmes
que pose la production fourragère dans
nos régions. . .

En seconde partie , M. Caputa examine
les principes de la composition des mé-
langes fourragers, indique les combi-
naisons les plus avantageuses et les
quantités de base. Enfin , il a dressé
deux clés permettant de déterminer
avec sûi*eté Jes graminées à l'état her-
bacé, ainsi que leurs graines d'après
leur morphologie , travail d'une rare
minutie .  On trouver a encore, pour ter-
miner , les index des noms latins et
français , des termes botaniques et une
bibliographie. J. de la H.

(1) Jan Ca,puta , « Les plantes fourra-
gères ». Description et valeur. Librairie
Payot, Lausanne.

Les plantes fourragères

Extrait de la Feuille officielle
du canton de Neuchâtei

3. Ensuite de faillite, les époux Emile
Felssly et Marie , née Cairoll , à la Chaux-
de-Fonds, sont soumis de plein droit au
régime de la séparation de biens.

4. Liquidation de la succession répudiée
de Louis-Auguste Laberty , de son vivant
norlcgn--**éig''eur au Locle. Liquidation
sommaire. Délai pour les productions :
23 août 1951.

Clôture de la faillite de Dominique Ber-
•nasconi, négociant , domicilié au Locle, ac-
tuellement, en fuite.

Conclusion d'un contra t de mariage
entre Wily-André Peller et Marguerite née
Schorpp, domiciliés à Peseux.

4. Ensuite de faillite. les époux Gabriel
Robert-Grandpierre et Alice née Reymond ,
actuellement à Neuchàtel , sont soumis de
plein droit au régime de la séparation de
biens.

Ensuite de faillite, les époux Auguste
Ma rtin et Sussanne nés Huguenin, actuel-
lement à Neuchàtel, sont soumis de plein
droit au régime de la séparation de biens.

6. L'état de collocatlon de la faillite de
Bernard Clerc, négociant à Saint-Sulpice,
peut être consulté à :*'offioe des faillites
de Môtiers.
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Extrait de la Feuille officielle

 ̂ suisse du commerce
24 Juillet . Sous l'a raison sociale Cinhor

Société Anonyme, a,u Locle, 11 a été consti-
tué une société anonyme ayant pour objet
l'acquisition de terrain et la construction
de maisons d'habitation destinées à. pro-
curer des appartements répondant aux exi-
gences dé l'hygiène. La société est plus
particulièrement créé© dans l'e but de com-
¦battre la pénurie de logements actuelle au
Locle. Elle peut s'intéresser à l'achat d'im-
meubl'es bâtis et à des entreprises similai-
res. Capital social : 50,000 fr . Président :
Charl es Meylan ; vice-président : Henri
Gentil ; caissier : Jean Simon, tous au
Locle.

31. Radiation de la raison soclal= Marcel
Schwelzer , à Colombier, serrurerie et en-
treprise d'appareils de chauffage, installa-
tions sanitaires , ensuite de faillite .

2 août : Modification de-, statuts de la
Fabrique John-A . ch*appuls , société ano-
nyme, à Neuchàtel , fabrication, vente de
machines , le capita l socla'.* ayant été porté
de 285.000 fr .à 3*15,000 fr.

4. Modification des statuts de la société
G. Schrepfer S. A., à Neuchàtel , achat ,
fabrication et vente de fourrures en tous
genres , qui prend comme nouvelle raison
sociale : Maison de la fourrure S. A.

« MANUEL DE COMPTABILITÉ »
de P.-E. Bonjour et B. Gerber
Editions de la Société suisse

des commerçants
Parmi les livres de comptabilité en lan-

gue française publiés au pays romand dans
le cours de ce demi-siècle, l'ouvrage dû à
la plume de Paul-Emile Bonjour , ancien
professeur à l'Ecole supérieure de com-
merce et à l'Université de Neuchâtei , est
sans aucun doute le plus répandu . Depuis
l'a première édition parue il y a plus de
quarante années, cet excellent manuel n 'a
cessé de rendre des services appréciables .

Pour pouvoir maintenir cet ouvrage cons-
tamment à la hauteur des exigences actuel-
les, il fallait procéder à un remaniement
dont fut chargé M. Robert Gerber , lui
aussi, à ce moment-là, professeur à l'Ecole
supérieure de commerce de Neuchâtei.

La lOme édition , sortie en 1946, présen-
tait , par rapport à ses devancières, de
nombreuses et utiles modifications. De
nouveaux chapitres vinrent enrichir la
partie théorique. Cette édition épuisée, il
s'agissait de poursuivre la refonte com-
mencée si heureusement. Il appartenait à
M. Max-.H. Baumberger, attaché à l'a même
école que ses devanciers, de compléter la
tâche commencée par M. Gerber.

Cette tâche, M. Baumberger l'a entre-
prise avec beaucoup de savoir-faire. Tl est
arrivé, dans une llme édition parue au
printemps 1950, à présenter un ouvrage
absolument modernisé, allégé par la sup-
pression de plusieurs chapitres vieillis,
remplacés par une partie tfoêorlque très
au point et méthodiquement développée.

LES R E V U E S  £•
« CAMEBA »

C.-J. Bûcher S. A., Lucerne
Le numéro de Juin de la revue Interna-

tionale pour la phtotographle et le film,
imprimée avec les ressources les plus mo-
dernes de la technique, contient un articl'e
exquis de Rolf Krônoke avec des photogra-
phies de Helnrich Pundsack , et traite plus
particulièrement du problême des prises à
contre-Jour .

Guido Pellegrlnt fait un reportage d'Ita-
lie avec une saine conception des événe-
ments dans l'art photographique. Dans le
traité de Pierre Michaut , Jean Cocteau est
mis sur scène, et nous prenons copieuse-
ment contact avec sa vie clnématographl-
phe tou t en admirant quelques très beaux
décors typiques de ses films. L'art de Wer-
ner Frledli est documenté par des plan-
ches, des vues prises à .vol d'oiseau de
toute beauté . Du grand concours photo-
graphique de « Caméra » est tirée la pho-
tographie remarquable de C.D.V. Knlght,
un pétrolier en pleine mer de l'Atlantique
du Sud. Bruno Dlnkelspûhler nous entre-
tient de la filmathèque suisse à Lausanne,
et son texte spirituel est agrémenté de
précieux tableaux du temps classique de la
production cinématographique .

La rubrique « Photo-News » commente
l'es nouveautés dans l'industrie de la pho-
tographie.

Quant à l'édition d'août , elle passe
notamment par son contenu varié , en
revue dans un aperçu détaillé , la pho-
tographie victorienne. Riche en belles
images et en textes excellents , s Camé-
ra » doit être recommandée à tous les
amis et amateurs de la photographie.

A R T  R E L I G I E U X
Sous le nom gracieux de « La Colom-

be » vient de se fonder h Genève une
nouvelle société , qui espère essaimer
dans toute la Suisse et qui a pour but
de grouper les artistes protestants  con-
fessant la foi réformée ; encourager et
faire connaître les artistes protestants ;
aff irmer la richesse de la foi évangéli-
que et la proclamer dans le langage le
plus beau ; intéresser l'Eglise réformée
à l'att et l'associer à son. effort , et asso-
cier les artistes au labeur de l'Eglise
réformée.

BIBLIOGRAPHIE

RÉVEILLEZ LA BILE
DE VOTRE FOIE-

et vous vous sentirez plus dispos
Il faut que le (oie verse chaque four un litre

de bile dans l'Intestin. SI cette bile arrive mal,
vos aliments ne\ se digèrent pas. Des gat vous
«oufl ent , vous êtes constipe 1

Les laxatifs ne sont pas toujours Indi ques. Uns
selle forcée n 'atteint pas la cause. Les PETITES
PILULES CARTERS pour le FOIE facilitent le
libre afflux de bile qui est nécessaire à vos in-
testins. Végétales, douces, elles font couler la bile.
Exiger les Petites Pilules Carters pour le Foie.
Tentes Pharmacies. Fr. 134 (I.CJV. compris).

Réunion de Chiiffort
Alors qu'achèvent de mûrir l*es belles

moissons du Val-de-Ruz et du plateau de
Diesse, entre deux, les pâtiurages de Chuf-
fort attendent les fidèles qui se grouperont
nombreux et par n'importe quel temps, en
ce troisième dimanche d'août I

On y viendra, de près et de loin , écouter
la voix chaude et fraternelle du pasteur
de Coffrane , la parole vibrante du Jeune
agent unioniste vaudois, P.-A. Jaccard , et
l'on sera heureux, avant que vienne l'au-
tomne, de se Joindre à ce rendez-vous
d'amitié, qui précédera la reprise prochaine
des activités unionistes et paroissiales.

Au Puits Godet
C'est dans ce site enchanteur que î*e

déroulera samedi et dimanche une grande
fête champêtre organisée par le Cercle du
sapin et la chorale l'« Echo du sapin », àl'occasion du e5me anniversaire du cercle.

Reprenant ainsi une ancienne tradition
qui conduisait chaque dimanche les foules
au Puits Godet, endroit rêvé pour les
fêtes champêtres, les organisateurs ont
tout mis en œuvre pour que le public
trouve l'occasion de passer d'agréables ins-
tants.

Un grand bal sut* pont de - danse avec
un orchestre, un Jeu de quilles, du tir à la
carabine et divers Jeux pour petits et
grands, voilà ce qu'offre le cercle pour
divertir chacun.

Isa fête cantonale de lutte
a I>oin bressou

Les préparatifs de Sa 32me fête cantonale
de lutte, le dimanche 19 août à Dombres-
son, battent leur plein. Tout est prévu
pour réserver aux lutteurs et à ceux qui
les accompagneront un accueil digne d'eux.
Isa participation s'annonce Imposante. Une
fols de plUg on reverra aux prises les Ca-
vin , les Girardbllle, les Fivain, les Guggis-
berg, les Matthey. Autant de luttes serrées
pour le titre.

Une grande soirée populaire aura lieui le
samedi 18 août.
ass/y-s/y/y/v/s/rs/s/ss/jy/s/r/ ^^^

Communiqués

CARNET DU JOUR
Studio : 20 h . 30, Mademoiselle de la Ferté.
Apollo : 16 h. et 20 h . 30, La peine du

talion .
Palace : 20 h . 30, Les yeux noirs.
Théâtre : 20 n. 30, L'Insaisissable.
Rex : 20 h. 30, Règlen* mt de compte.
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I LAMBRETTA
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'•ît| Ce succès extraordinaire du scooter le plus utilisé et le plus vendu en Suisse prouve S
"*jp ses éminentes qualités : »

:jï Protection Intégrale du conducteur — Esthétique parfaite — Suspension avant et g
{3 arrière — Cadre tabulaire très rigide et antl vibrations — Transmission par arbre •$
'¦& incorporé indéréglable (pas de chaîne) — Phare fixe à hauteur normale — Equilibre y

\jS absolu grâce au moteur centré, facilitant la conduite et assurant toute sécurité — «

M Conçue pour 2 personnes (long marchepied prévu pour le passager assis aussi con- 'M

% (ortablement que le conducteur). ||

% Prix et conditions imbattables §*

;* Adressez-vous à l'un des 183 agents officiels Lambretta en Suisse, instruits et outillés jK
*â: pour vous servir. «

I 

Agents régionaux : âf
Boudry : A. Chabloz Colombier : R. Mayor »

Neuchâtei : R. Schenk, Chavannes 15 Saint-Biaise : J. Jaberg M

A G E N T  G É N É R A L :  J A N  S.A. L A U S A N N E  B
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... la fameuse qualité
vous surprendra.

Grieb & Cie, Grosshôchstetten

Venez faire votre choix, 30 mois de crédit!
HMSHS» HIIUMII _ MM J'M«»AMB I Pas d'intérêt à payer ! Pas de surtaxes •vous n avez pas a argent !... p0U r vente à termes i

Pour 1 fr. 50 par jour , nous livrons une
chambre à coucher avec literie complète

Pour vous mettre en ménage, VZa l̂\T%«e offre avanta-
auel dommage ! geuse-
" s Venez comparer, venez visiter les plus

Mais cela n'a pas d'importance ! grandes expositions de meubles du canton
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Au lait frais de l'Emmental. Riche en éléments nutritifs, ' ^BrOua "A VOÙ*" \ *̂**  ̂ A AUGMENTER
qualité invariable, sécurité i absolue. , contenant 10% de % BRéDAPé wBt M0|S£3 \~ * Notez sur la boîte la date d'achat. Employez toujours la boîte lamatières grasses. M. I.̂TIè

RE DES ALPES gV^, C O M M E  SUIT: Plus ancienne et ajoutez à la réserve une ou plusieurs boîtes.Excellent aussi, avec le\«BirchermusI.» et très pratique 
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POUR LA PLAGE /J\ 
^^̂POUR LE PIQUE-NIQUE, les À\lk / *\ J* i

9l««s à l-.mp.rfe, -M ̂ Tdu confiseur ^ viT "̂ \
Durée de conservation: 4 heures L \\j Â„ lÊ r il

En ville chez : / s S &S S i ̂ W Œ̂u*̂

Hes.s * Radelfinger * VautravCTs / ràt y  *jdasEr ^SiJ iM
Waldcr * Walchli * Woriey-Suchard li 

^JËr
"̂ 

W*^

Dans les environs chez i *̂ \ -?a
Fischer, Auvernier * Bûrki , Peseux ^̂ ^̂ B̂ Wim ^Hl ly y ïSBK&r
Steiner , Corcelles * Sonderegseï*, Boudry ^^F ''- ' !§il^^'-'llfflir.
Weinmann , Zùrcher, Colombier ^̂ ^<? 8̂I: - rP^

Jfc I ss l̂ ŝ

Ce magnifique entourage
si pratique ne vous coûte

que Fr. 155.— chez

^smSk
NEUCHATEL

Vente également à crédit

A vendre

beaux poulets
et belles

poussines «Leghom>
chez R. Montandon, parc
avicole, 29 , l*es Charmet-
tes, Neucliâtel , tél . 5 34 12.

Fromage gras
du Jura

extra-fin
fr. 5.25 le kg.

R. A. STOTZER
TRÉSOR

î C]

A vendre un

jeu de football
pour restaurant

k l'état de neuf . Prix
avantageux. — Demander
l'adresse du No 375 au
bureau de la Feuille
d'avis.

F Fumé roulé 1
ik A V A N T A G E U X  A

Belle maculature à vendre
à l'imprimerie de ce journal

IMOTOGODILLES
exclusivité

«LAUS0N»4temps 63  ̂
IT 13

9o2o0z
Icha compris

j Consommation : 2 dl. à 2 1. *4 à l'heure
Réservoir à huile Indépendant

Ralenti parfait pour la pêche à la traîne

! « JOHNSON » 2 % CV à 25 CV
Essai sur demande, sans engagement

ZIÏÏT * Jean-Louis STAEMPFLI
Pfirtaîllflll (Neuchàtel)UUI laillUU j ^  poisslne — Tél. 6 42 52

ST -*
| Nos spécialités de saison

Volailles
fraîches du pays

PETITS COQS et POULETS
bel assortiment

de Fr. 3.50 à Fr. 4— le K kg. |
Poularde blanche, à Fr. 4.50 le 'A kg.
PIGEONS, la pièce, Fr. 2.— à 4 -̂

POUI.ES et COQS cour'le riz
ou pour ragoût s

de Fr. 2.50 à Fr. 3.— le K kg.
CANARD, Fr. 3.— à 3.50 le V-. kg.

i PINTADE, Fr. 4.— le Y, kg.
BEAUX LAPINS FRAIS B

DU PAYS
Fr. 3 à Fr. 3.50 le Y* kg. %

EXCELLENT CAVIAR
FOIE GRAS de Strasbourg

GROS DÉTAIL

AU MAGASIN

Lehnherr frères
Neuchâtei Tél. 5 30 92I

A vendre pour cause de
décès,

fourgonnette
« Chevrolet »

modèle 1937, carrosserie
1948, en partait état.
1800 tr . R. Waser , Garaige
du Seyon, Neuchâtei.



H i~FÊTE CHAMPÊTRE f\
<% ^& organisée par la 

chorale ECHO DU 
SAPIN 

^f^p
. I ç#" 

 ̂

et le 
CERCLE 

DU SAPIN *̂ . «gt,
* ^AU PUITS GODET (PIERRE-A-BOT)'

H G R A N D  BAL C H A M P Ê T R E
HZB Orchestre Tony Roland - Productions de la chorale

VAUQUILLE - CANTINE - STAND DE TIR
|Sg Dimanche p ique-nique (soupe gratui te)
™ Samedi soir, dès 19 h. 30, service spécial d'auto

depuis la station du funiculaire du Plan
!|0j En cas cle pluie la fête aura lieu dans les locaux clu Cercle

j f Café -restaurant fies fijalles j
I s»" i,e centre gastronomique "¦ I:
0} C,E SOIR : dès 17 heures I
¦à pieds (le porc au madère et morilles D
S Tél. 5 2013 1

i°^fecURSI0H^ ;̂

Avant de reprendre un commerce, accorder
un crédit , nouer des relations , adressez-vous à

L'AGENCE DE RENSEIGNEMENTS

BICHET & G>e
Râle Lausanne

Freiesirasse 69 Avenue de ia Uare 24
(061) 2 17 64 (021) 22 27 30
Rerne Lugano

Bubeubergplatz 8 Via Emluo Uossi 11
(031) 2 49 50 (0H 1) 2 17 17
Genève Zurich

Rue du Mont-Blanc 4 Bbrsenstrasse 18
(022) 2 64 25 (051) 23 48 48
MAISON SUISSE FONDÉE EN 1895

A l'occasion des championnats suisses
cyclistes sur routes

Course à Genève
i Prix Fr . 15.—

G A R A G E

Schweingruber & Walter
LES GENEVEYS-SUR-COFFRANE

Tél. 72115

Départs : Place de la Poste

Vendredi 17 août -̂3 firSntl'Vy
xs_ g (Creux-du-Van)

Départ : 13 h. 30

Jaun-PassSamedi 18 août """" " ****
par la Gruyère

Fr. 16.— retour par Splez
*| Départ : 7 heures

T'iosT Pontarlier-
carté' d identité Montbenoît-Morteau
ou passeport) Départ : 13 heures

Demander nos p rogrammes détaillés
Renseignements - Inscriptions '.

AUTOCARS FISCHER ^T55
21

ou Papeterie BICKEL & C $fo

m̂mmmmmmmMmmtmmmÊmmmmmmmBmntss B̂szzz m̂mmMvmmw*

Riittihubei-Bad
Emmental Tél* (031 ) 723 12KlllllieillCI I Station Walkringen ou Worb .
A proximité des forêts. Chambres avec eau cou-
rante. Prix de pension : Fr. 10.— à 13.—.

P. Schtipbach.

eaiM^MagsT'ssvirrïTT-masai^MM—ssssss—i^^^^^ss

! et mercredi GrîmSel ¦ FUtlO -
2i et 22 août Aiidermatt -
a^c

' 
s^er. SUStCH ¦ BrUIlig

logement Départ : 6 h. 15
et, petit déjeuner Place de la Fcste__ 

Grimsel •
Chaque mercredi p^g . gUStefl

Fr. 28.50 Départ : 5 heures
" Place de la Poste

20. 2i et n août Iles Borromées -
rr. 120— Tessin - Grisons
tout compris Départ : 6 h. 15(3 J°urs) Place de la Poste

27, 28 et 29 août Lsschtes isïein -
Fr. 125.- |es Grisons
tout compris (avec l'Engacline)

(3 Jours) Départ : 6 h. 15
Place de In Poste 

Demandez nos programmes détaillés
RENSEIGNEMENTS - INSCRIPTIONS

AUTOCARS FISCHER
7T

5Ï 21 Marin ¦ Neuchâtei 7 2̂1
ou Papeterie BICKEL & C 5™ 5

AËSGHI sur SPIEZ $Alm
960 m. sur mer. Maison lamillaJe avec vue splendide
sur le lac et les Alpes. Bonne pension. Chambre en-
soleillée avec balcon. Pension Pr 9.50 . à. Fr. 10.—.

Tél. 5 68 58 H. ISLER-WERDER.

I 

SAMEDI 18 AOUT, dès 20 heures - DIMANCHE 19 AOUT, dès 14 heures \

PLACE DE GYMNASTIQUE j

organisée par la société des jeunes accordéonistes « LES PYGMÉES »

CONCERT I
JEUX DIVERS - JEUX POUR ENFANTS - VAUQUILLE | ]

PONT DE DANSE - CANTINE )
ORCHESTRE «ÉCHO DE L'ERMITAGE » *y

Mobilier complet
neuf de fabrique , à vendre au prix imbat-

' table d'avant les hausses ,, livré franco
i avec les garanties habituelles , tout com-
j pris , Fr. 2980.—.

Il se compose de :
\ Quatre tabourets laqués ivoire, dessus

lino.
Une table de cuisine assortie.
Une chambre à coucher , modèle récent ,

façon noyer , lits jumeaux , tables de
nuit , coiffeuse , armoire trois portes ,
deux sommiers avec traversins régla- j
blés , deux protège-matelas rembourrés ,
deux matelas DEA , un tour de lit mo-
quette , un couvre-lits , un plafonnier
avec lampes de chevet .

\ Une chambre à manger avec joli buffet
de service façon noyer , moderne , une
table à rallonge et six belles chaises ,
un lustre cle salle à manger , un fond
de chambre moquette.
L'ameublement complet Fr. 2980.—
Pour visiter , automobile à la disposition

des intéressés ; téléphoner aujourd'hui
encore pour fixer un rendez-vous.

AMEUBLEMENTS O D A C
FANTI & Cie

Grande Rue 34-36 COUVET Tél. 9 22 21
* *

MOTEURS ÉLECTRIQUES
><§*$il5ifc. Réparations

j f / «j j^~~j\ Rebobinages

ÏÏliJH' J "c- QUfiBTSEB
C*̂ ]§1E» BOUDRY Tél. 6 42 ce

FABRIQUE DE MOTEURS ÉLECTRIQUES

82™ Fête
19 AO û T cantonale de lutte

D O M B R E S S O N
Les concours commenceront à 9 h. 15 et reprendront à 14 heures.

Cortège officiel : 13 h. 15

le 18 août , grande soirée populaire et récréative

RÉUNION DE CHUFFORT
DIMANCHE 19 AOUT 1951 [

PROGRAMME :

10 h. 30, culte, M. Pierre Porret, pasteur

14 heures, causerie : M. P.-A. Jaccard ,
agent vaudois U.C.J.G.

Sujet : Face à nous-mêmes
Comité cantonal U.C.J.G.

Faites réparer
vos niveaux
par un spécialiste

Niveau* tous genres et
anti-chocs. Prix modérés

S'adresser à

Hermann Hiltbrunner
La Golaye 83

MOTIERS

SEULE MAISON dans le canton

©t duvets ¦'' - " y*^™», **- *¦ ' .'*¦"¦ • *.. * * ' '  <•¦ ¦ /'*ïsàj8&5îyî|3

C. BUSER FILS - AU CYGNE
Faubourg du Lac 1 NEUCHATEI. Téléphone (036) 5 26 46

Nous desservons des abonnements
spéciaux au tari f suivant :

1 semaine Fr. - .80
2 semaines . . . .  » 1.50
3 semaines . . . .  » 2.20 •
1 mois » 2.50

Administration de la
Feuille d'avis de Neuchâtei

Tél. 5 65 01 - Compte postal IV 178
V» — J

^£* J f̂ y  Magasin fermé; ,5 CL \ *—4r- du 18 août au
r" -/^-etwx&t" 3 sePtembre
\ Nsuch atalx Seyon 12, 1er étage, tél . 5 20 61

Atelier mécanique de broderie

Petit Hôtel
de Chaumont

Votre but de
promenade

Prix modéré
R. Studzinski-Wittwer

1 Agriculteur, avec Jolie
situation, désire rencon-
trer ¦ demoisel.le (27-35
ans), protestante, affec-
tueuse, aimant l*a campa-
gne, en vue de

LE VAL-DE-RUZ
se présente dans sa

parure dorée

L'Hôtel de la Paix
à CERNIER

vous reçoit sans bourse
trop délier. Son petit coq

du pays, garni pour
Fr. 6.— Tél. 7 11 43

I PRÊTS
• Discrets i
• Rapides
• Formalités simplifiées
• Conditions avantageuses
Courvoisier & Cio

Banquiers • Neuch&tel

la prairie
son assiette sur le

pouce à Fr. 2.—
Filets de dorsch panés

Pommes nature
Salade panachée S
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CHARPENTIER L ' ' '«.TT1™ T J! v! Lhalets week-end
IVitNUIoltn lyl Superbes terrains à vendre

ssWssssssssssssasssBsssB Escaliers eu f o u s  genres

ENTREPRISE ^Ii*LMn!j Z« T
Marln(Neuehfltel). Tél. 7 51 79. Devis sur demande

MARIAGE
Ecrire en Joignant pho-

tographie qui sera rendue .
Discrétion. Adresser offres
à J. K. 509 à Case pos-
tale 6677, Neuchâtei .

Le spécialiste L MiïÈf ëjlujL
de 'a radio fl '

^̂ M
maÊmÊmaiISMMSI Réparation - Location - Vente

Echange de tout appareil
Se rend régulièrement dans votre région

stoppage L Stoppage invisible
J.- -1.- I l  sur tous vêtements, habitsartistique i :| militaires, couvertures de laine

RSÏI et nappages. Livraison clans les
y '- : ' ¦, . • < ¦ ;  24 heures

Temï™™ Mme LEIBUNDGUT
(Place des Armourlns) NEUCHATEL Tél. 5 43 78

Expéditions à l'extérieur

. Une maison sérieuse
• M * I In Pour l'entretien
V (PlO^i ¦* , cl° vos blc y clctTcs
" **iW"* Hl Vente - Achat - Réparations-n» Q C0RDEY

Place Purry 9 - Ecluse 29 - Té». 6 34 27

MAÇONNERIE L BéTON ARMé

CARRELAGE S IJ Tl"avaux ne"fs - Réparations

T-HM F. INDUNI et FILS
Parcs J et 101 Tél. 5 20 71
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I i i Samedi, dimanche, mercredi, MATINEES à 15 h. f-*V „, ^5- ' * • • * 'V-y ŷ *
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Les Etats-Unis précisent à Moscou
que les dispositions du traité japonais

ne seront pas discutées à San-Francisco

POUR EVITER TOUT MALENTENDU
' 

WASHINGTON, 16 (Reuter) . — Lee
Etats-U nis ont notifié à l'U.R.S.S. (rue
les dispositions du proje t de traité de
paix «avec le Japon ne seraient pas
discutées, à la conférence de San-Fran-
cisco, en lui rappelant que l'invitation
à cette conférence précisait bien qu'il
s'agissait unio.ue.mcnt de « conclure -et
signer » ce traité. Ils ont insisté sur ce
point en faisant observer qu 'ils te-
naient à éviter tout malentendu à cet
égard.

« Lu conférence de San-Francisco,
dit leur note, n'est pas convoquée poux
rouvrir un débat sur les conditions
de pais. Les clauses du projet de traité
ont été fixées au cours d'intenses pour-
parlers multilatéraux, qui, commencée
au milieu de sep tembre 1950, équiva-
lent à uno conférence de la paix de
onze mois. C'est de là qu'est sorti le
texte du 13 août 1951.»

Les Etats-Unis ont rappelé, en ou-
tre, que l'U.R.S.S. avait participé à
ces pourparlers soit en faisant connaî-
tre son point do vue verbalement, soit
en présentant des projeté ou d^es mé-
morandums (une dizaine en tout) et
qu'elle a eu , comme les autres pays
alliés, l'occasion de participer à main-
tes révisions du texte primitif.

Les communistes chinois
s'élèvent à nouveau contre le

traité de paix japonais
TOKIO, 16 (A.F.P.) — La radio de

Pékin captée à Tokio a diffusé jeudi
soir une longue déclaration du gou-

vernement de la République populai-
re, s'élevant contre le projet final an-
glo-américain de traité de paix aveo le
Japon.

La déclaration qualifie le projet de
« fondamentalement inacceptable ». El-
le ajoute que la conférence de San-
Francisco « excluant le gouvernement
de la Chine populaire , viole les enga-
gements internationaux et ne peut pas
être reconnue». Le gouvernement de
Pékin , dit-elle, «se déclare en complet
accord aveo les propositions soviéti-
ques, selon lesquelles tous les Etats
ayant participé à la guerre contre le
Japon devraient prendre part à la pré-
paration du traité».

ZITRICH Cours du
OBLIGATIONS 15 août 16 août

8 Yt % Fédéral 1941 . 101.90 101.70 d
S y/o Féd. 1946, avril 103.10 103 10
3% Fédérai 1949 . . 101.— 100 95
9% CF.F. 1903, di-sT. . 104.25 d 104 25 d
8 % C.F.F. 1938 . . . 100.50 d 100.56

ACTIONS
Union.Banques Suisses 1029.— 1025.—
Société Banque Suisse 832.— 830.—
Crédit Suisse . . . 853.— 850.—
Electro Watt . . . .  798.— 798.—
Motor-Co;*umbUs . . 476.— 478.—
S. A. E. G., série I . . 49 % 49 Vi
Italo-Suisse, priv. . . 84.— 84.— d
Réassurances, Zurich. . 5050.— d 59-50.—
Winterthour Accidents 4760.— d 4785.—
Zurich Accidents . . 8050.— d 8100.—
Aar et Tessin . . . 1200.— 1190.— d
Saurer 990.— 993.—
Aluminium . . . .  2222.— 2225.—
Bally 760.— d 760.—
Brown Boverl . . . 1128.— 1123 —
Fischer 1107.— 1105.—
Lonza 925.— 920.—
Nestlé Alimentaaa . . 1620.— 1620.—
Sulzer 2015.— d 2020.- d
Baltimore 83% 86%
Ponnsylvania . . . .  80.— 81.—
Italo-Argentina . . .  27 *4 77.—
Royal Dutch Cy . . . 265.— 256 Vi
Sodec 27.— 27.—
Standard Oil . . .  . 300.— 303.—
Du Pont de Nemours . 479.— 430.—
General Electric . . 253.— 255.—
General Motors . . . 215.— 216.50
Internationa;* Nickel . 160 % 161.—
Kennecott 329.— d 331.—
Montgomery Ward . . 301.— 300.— d
National Dlstlllers . . 138 *.£ 139, —
Allumettes B. . . . 37.— 36%
tJ. States Steel . . . 182 % 186 M*

BAJUB
ACTIONS

Clba 2780.- 2790.-
Schappe 1095.— d 1095.—
Sandoz 4634.— 4672.— .
Gelgy, nom 2600.— 2500.— .
Hoffmann - La Roche
' (bon de Jce) . . . 5170.- 5180.-

IsAUSANlVE
ACTIONS

B. C. Vaudoise . . . 780.- 780.-
Crédlt F. Vaudois . . 780.— 775.- d
Romande d'Electricité 446.— 445.—
Cab'.'edes Cossonay . 3000.— 2975.— d
Chaux et Ciments . . 900.— d 900.- d

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 116.— 116*4
Aramayo 27% 27.- d
Chartered 36 *4 d 36 *4
Gardy . . . . . .  209 - 210.-
Physlque, porteur . . 272. — 273.—
Sécheron, porteur . . 480.— 475.—
S. K. F 224. — 225.—

Cours communiqués
par la Banque cantonale, sans engagement

Bulletin de bourse

Un projet de loi américain
pour le désarmement total

de tous les pays
WASHINGTON, 16 (A.F.P.) — Sur

l'initiative du sénateur républicain
Flanders, un projet de loi demandant
ou gouvernement américain de se pro-
noncer pour le « désarmement total de
tous les paye », a été déposé hier sur
le bureau du sénat par dix sénateurs,
dont cinq démocrates et cinq répu-
blicains.

Un geste en ce sens, affirment les
auteurs du projet, constituerait une
réponse aux récentes propositions de
M. Nicolas Chvernik , président du
soviet suprême, qui a « encore une fois
proposé des mesures peu sincères de
désarmement, .  comme son gouverne-
ment le fait si souvent, consistant à
interdire les armements atomiques et
à réduire les autres airmes ».

Une telle proposition , ajouten t les
sénateurs, signifierait « que les Etats-
Unis doivent désarmer complètement
dans le domaine des armes où ils sont
les plus forts, tandis qu'une diminu-
tion proportionnelle devrait être enta-
mée dans les domaines où la Russie
est la plus forte ».

Toujours grande affluence
de communistes à Berlin-Ouest

BERLIN, 16 (Reuter). — Les polices
alliées de Berlin-Ouest ont placé jeudi
des équipes à la frontière du secteur so-
viétique, car les jeunesses communistes
de l'Alle'magne orientale semblaient vou-
loir pénétrer en grand nombre dans les
secteurs occidentaux. La direction de la
police de Berlin-Ouest a déclaré que des
manifestants de l'Allemagne orientale
s'étaient réunis dans le secteur soviéti-
que aux mêmes endroits, proches de la
ligne de démarcation, que mercredi. Le
nombre des participants au festival
communiste qui a visite Berlin-Ouest
jeudi était de nouveau considérable.
Mercredi, 90,000 jeunes gens ont été ra-
vitaillés à Berlin occidental.

Plus de 300 ont demandé le droit
d'asile. Celui-ci a été accordé à douze
jeunes gens et à trois jeunes filles.

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Organisations de jeunesse
Le gouvernement ne donne pas seu-

lement la formation marxiste à l'éco-
le par les programmes d'étude. Il
veut agir plus directement, en orga-
nisant la masse des jeunes au sein de
formations analogues aux jeunesses
hitlériennes. Les « pionniers » grou-
pent les jeunes de 7 ans à 15 ans. Le
centre principal étant actuellement
l'ancien palais royal de Cotroceni.
De 15 ans à 30 ans, l'U.T.M. (l'Union
des jeunes travailleurs) instituée en
mai 1949, rassemble l'élite des jeunes
du parti. Ces organismes compren-
nent plusieurs échelons hiérarchisés:
le comité central coordone les autres
groupes sur le plan local , sur le plan
de rétablissement et sur le plan de
la classe respective. Dans chaque
classe existe un comité d'élèves com-
posé d'un secrétaire et de quatre
membres qui reçoivent leurs direc-
tives du comité du lycée pour en-
traîner les jeunes gens dans les acti-
vités du parti. Ils sont aidés dans
cette tâche par quel ques « agita-
teurs » fonction octroyée à quelques
élèves en dehors du dit comité, afin
de créer une ambiance. Le dit comi-
té, composé de cinq membres , est re-
présenté devant les professeurs par
une délégation qui discute avec eux
les mesures disciplinaires et les no-
tes.

Honorés de la confiance du parti
communiste, les jeunes prennent
conscience de leur personnalité et
se font d'eux-mêmes une haute idée.
Grâce à cette méthode , le parti fait
de ces jeunes des instruments plus
ou moins conscients de sa politique,
Les parents n'osent plus se confier a
•leurs enfiihts, car c'est l'universel
mouchardage.

Malheureux pays qui , autrefois si
chrétien , voit dans l'avenir sa jeu-
nesse privée de toute notion morale
et de tout respect vis-à-vis du Créa-
teur. Gérard STEPHANESCO.

Culture soviétique
en Roumanie

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Le général Hsieh Fang
serait une personnalité

de tout premier plan
TOKIO, 16 (A.F.P.). — Le généra,!

Hsieh rang, membre communiste chi-
nois du nouveau sous-comité de Kae-
sonjj f, chargé d'étudier le point doux
de l'ordre du jour, serait, suivant les
spéc ialistes des affaires chinoises, une
personnalité de tout premier plan.

Le général Nuchols, porte-parole de
la délégation des Nations Unies, a ré-
vélé récemment que le général Nam II
« observe généralement l'expression _ de
Hsieh au moment où la délégation
communiste se prépare ù changer d'at-
titude ».

Bien que n 'étant que le secon d des
membres de la délégation chinoise à
Kaesong, Hsieh aurait joué un rôle,
important dans l'histoire du parti com- '
muniste chinois et notamment dans le
fameux enlèvement de Tchang Kaï
Ohek nu Siam en 1936.

Comment se dérouleront
les travaux

de la sous-commission
TRAIN DE PRESSE HE CORÉE, 16

(AJ.PJ — « Noue ne voulons pas gê-
ner , de quelque manière que ce soit,
les résultats des conversations qui sont
au point mort depujs seize jours », a
déclaré jeudi le général Nuckols, por-
te-*parole des Nations Unies, en annon-
ça.nt qu'un seul correspondant de pres-
se représentant les agences internatio-
nales et les journaux actuellement ac-
crédités en Corée, sera admis à Kae-
song pendant toute la durée des tra-
vaux do la sous-commission mixte qui
vient d'être créée par une décision
commune des deux délégations à la
conférence d'armistice.

« Nous voulons ainsi, a ajouté le
porte-parole, montrer une fois de plus
notre bonne volont é et notre désir de
parvenir à un résultat. »

Le général Nuckols a déclaré, par
ailleurs, qu 'il ne serait pas publié de
communiqué, ni tenu do conférence
de presse sur les travaux de la sous-
commission, composée, comme on le
sait, des seule délégués, au nombre de
deux pour chaque partie , assistés d'un
adjoint et d'un interprète . Huit per-
sonnes en tout siégeront donc autour
de la table de la conférence.

LA CONFÉRENC E
DE K/ESONG

Les Etats-Unis
et les Philippines ont conclu un

pacte défensif
WASHINGTON, 16 (Reuter) . - Le

département d'Etat communique que
les Etats-Unis et les Philippines ont
conclu un pacte réciproque de défen-
se. Une attaque contre l'un de ces
Etats est considérée comme une me-
nace pour la paix et la sécurité de
l'autre. La signature de co traité aura
lieu dans les premiers jour s do sep-
tembre.

Une autre déclaration du départe-
ment d'Etat précise que les Etats-Unis
s'étaient déjà engagés à ne pas tolé-
rer une attaque contre les Philippines.
On a jugé le moment approprié de fixer
cette obligation par un pacte récipro-
que de défense.

La mort de Louis Jouvet
( S U I T E  DE L A  P R E M I È R E  P A G E )

Le f e u  sacré le dévorait , qu'il f û t
sur le plateau, en coulisse ou dans sa
loge. Une actrice qui a joué p lusieurs
années dans sa troupe nous disait que
la plus fo r t e  impression que lui avait
laissée le patron était la minutie qu'il
apportait deux fo i s  par jour à se
grimer. Il passait au théâtre sa vie
entière, y compris la p lupart de ses
vacances. Il quittait rarement son bu-
reau entre la représentation de
l' après-midi et celle du soir, se nour-
rissant d' un sandwich tandis qu 'il
échafaudait de nouveaux proje ts.

Pour ses disciples et ses élèves , il
montrait tour à tour beaucoup p lus
d'exigence et beaucoup plus de ten-
dresse qu 'à l 'égard du commun des
mortels, en face  desquels il savait ad-
mirablement se f e rm er  pour couper
court. A l 'égard des Valentine Tes-
sier, Pierre Renoir , Marguerite More-
no qu 'il a marqués , à l'égard des Ma-
deleine Oserai/ , Dominique Blan-
chard , Monique Mélinand qu'il a
f ormées  en plus d 'innombrables , ac-
teurs et actrices pour qui il était 'le
maître et le modèle il app liquait la ré-
celte du «Qui aime bien châtie bien».
On ne peut s'empêcher de penser que
son inf lexible  volonté , en s'imposant
et en s'incarnant peu à peu en ceux
qui se sont plies à son école , a rendu
à la cause du théâtre un service qu'on

va apprécier maintenant à sa valeur.
Un des aspects moins connus de

Jouvet , c'était son art d'écrire. Il
avait un style pr estigieux, d'une pu-
reté , d' une clarté et d' une concision
exceptionnelles. D if f i c i l e  pour lui-
même, il a peu écrit . On lui doit
pourtant les substantielles « Ré-
flexions du comédien » et « Prestiges
et perspectives du théâtre f rançais  ».

C'est à Neuchâtei, ne l' oublions pas ,
qu 'il a publié — aux éditions Ides et
Calendes — l'adaptation de l'impor-
tant ouvrage italien de Sabbattini
« Pratique pour fabr i quer scènes et
machines de théâtre ». Sabbattini
avait écrit « la théorie est faci le , mais
plus fac i le  encore est la prati que ».
Dans son introduction Jouvet  avait
ajouté :

J'ai appris depuis que « le Jeu , la repré-
sentation » est la seule vérification qu 'on
ait trouvée pour découvrir le sens d'une
œuvre dramatique. On ne possède la vérité
d'un métier que si on la vit , que si on
l'invente et i& réinvente, tous les Jours,
en le pratiquant inlassablement.

La vénération qu'il portait à Gi-
raudoux a poussé Jouvet à revoir lon-
guement toutes les versions des p iè-
ces dont il se chargea d'établir les
textes d é f i n i t i f s  pour la publication
du « Théâtre complet », paru lui aus-
si à Neuchâtei. La cohésion avait été
telle entre les deux amis que l' ac-
teur pouvait choisir entre 27 va-
riantes d' une même scène celle qui
plaquait le mieux avec l'idée f inale
de l'écrivain. Sa fidélité à l'œuvre
était telle qu'après la mort de Girau-
doux Jouvet avait refusé d' apporter
la moindre coupure A «La  fo l l e  de
Chaillot » au moment de porter la
pièce à la scène. Rappelons que Jou-
vet est mort sans avoir monté la der-
nière oeuvre de Giraudoux, « Lucrè-
ce », dont le manuscrit attend A Neu-
châtei depuis des années d'être im-
Prtmè. Aûdré RODART.

Puisque nous nous sommes rappro-
ché de la chroni que locale , il vaut
la peine de souligner que Jouvet ré-
pétait volontiers qu 'il a f f ec t ionnai t
le petit théâtre de Neuchâtei, où il
lui est arrivé de jouer . Nous l'avons
interviewé il y a trois ans alors qu'il
faisait un séjour en notre ville où il
était venu consulter un oto-rhino-
laryngologue que lui avaient chaude-
ment recommandé des amis de Paris.

Un orage
d'une extrême violence
s'abat sur la Lombardie

MILAN, 16 (A.F.P.). — Un orage d'une
extrême violence s'est abattu, jeudi, sur
la Lombardie, dans le nord de l'Italie,
causant d'importants dégâts dans la ré-
gion de Pavie, de Lodi et de Varèse.

Près de Pavie, le village de Villan-
terie a été complètement dévasté par la
grêle.

Le tremblement de terre
d'Anatolie a provoqué plus
d'une centaine de morts

Terrible bilan provisoire

ANKARA, 16 (Reuter). — Deux jours
après le violent séisme qui s'est produit
en Anatoiie, on ne possède pas encore
d'informations sur la situation 'ilàns une
vingtaine de villages. Cinq aggloméra-
tions seraient détruites. Le nombre des
victimes — il s'agit là d'informations
non officielles et incomplètes — serait
d'une centaine. Les nouvelles officielles
parlent de cinquante-six morts et de
cinq cents maisons détruites.

Un millier d'autres habitations au-
raient été gravement endommagées. Des
milliers de personnes sont sans abri. La
•igné de chemin de fer allant de Tchan-
kiri à Zonguldak, sur la mer Noire, a
été détruite, ce qui rend plus difficiles
les travaux de sauvetage.

Pour la suppression
des voitures de première

classe dans les trains
internationaux

L'Association intern ationale des ou-
vriers du transport dont la section des
cheminots siège présentement à
Utrech t, recommande dans une réso-
lution la suppression des voitures de
lro claj sso dan s les trains internatio-
naux. Les délégués déclaren t que la
plupart des voyageurs de Ire classe
utilisent de nos jours l'avion et que
l'on ferait mieux d'employer les mon-
tants nécessités par l'entretien et !a
mise en circulation de voitures de
première classe à rendre plus confor-
tables les vagons de 2me et 3me classe.

AUTOUR DU MONDE en quel ques lignes
EN FRANCE, une « base de soutien lo-

gistique » supplémentaire servant de
centre d'approvisionnement et de com-
munication pour les forces américaines

. stationnées en Europe a été installée à
Orléans.

Les obsèques du Dr Pierre Chevalier,
secrétaire d'Etat , abattu dimanche de
cinq balles de revolver par sa femme,
se sont déroulées hier à Orléans.

AUX ETATS-UNIS, le Conseil de sé-
curité a poursuivi hier son débat sur le
blocus imposé par l'Egypte aux mar-
chandises destinées à Israël, passant par
le canal de Suez.

EN INDONÉSIE, de nombreuses arres-
tations de personnalités communistes
ont été opérées à la suite d'une décision
prise par le conseil des ministres afin
d'assurer la sécurité du territoire.

M. Harriman s efforce
de persuader les Persans

que les propositions anglaises
sont avantageuses

L'A F FAIRE DES PÉTROLES

On p ense qu 'il y parviendra
TÉHÉRAN, 16 (Reuter) . — M. Harri-

man , envoyé extraordinaire du prési-
dent Truman, a rendu visite, jeudi , au
Chah de Perse.

Des observateurs politiques décla-
ren t à co sujet que M. Harriman cher-
che à s'assurer l'influence du Chab
pour venir à bout cle divergences en-
tre les délégations britannique et per-
sane, diverge'nces qui ont amené les
discussions à un point mort . On dé-
clare en outre qu 'il est fort probable
que M. Harriman se rendra plus tard
auprès de M. Mossadegh.

On apprend de sourc e américaine
que M. Harriman tonte de persuader
les Persans que les propositions britan-
niques faites par M. Stokes sont fort
probablement les plus avantageuses
qui puissent être faites à la Perse. M.
Harriman soulignerait notammen t que
les propositions britanniques reposent
sur une base com*merciale saine, c'est-
à-dire sur l'unique base qui permettra

à la Perse de gérer son industrie pé-
trolière à l'avenir.

On apprend dans l'entourage de M.
Harrimaii que celui-ci aurait dit aux
Persans quo leur industrie pétrolière
ne pourrait lutter avec succès sur le
marché mondial s'ils n'étaient décidés
à accepter les garanties contenues
dans les propositions du délégué bri-
tannique. On ne s'attend pas à. une
séance des deux délégations avant sa-
medi.

Les observateurs à Téhéran croient
que M. Harriman réussira à convain-
cre les Persans pour quo ceux-ci accep-
tent l'essentiel des propositions de M.
Stokes comme base de nouvelles dis-
cussions. Toutefois, on suppose que le*
souci principal de M, Mossadegh est
actuellement de rassurer l'opinion pu-
blique, car des milieux extrémistes
ont parlé de « concessions» aux An-
glais.

Nouvel incendie de pinèdes
dans les Bouches-du-Rhône

MARTIGUES, 17 (A.F.P.) — Un vio-
lent incendie a éclaté, jeudi après-mi-
di, dans les broussailles et des pinè-
des situées aux environ des dépôts ap-
partenant à la Compagnie française
de raffinage des pétroles à la Mède,
près de Martigues.

Le feu a été combattu aveo le con-
cours du personnel et des pompiers
des raffineries ainsi que ceux de Mar-
tigues.

A 19 heures, le sinistre était presque
complètement circonscrit. . Plusieurs
hectares de pinèdes et de broussailles
ont été la proie des flammes.

DERNI ÈRES DÉPÊ CHES DE LA N UI T
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L'Angleterre ne veut pas
soumettre son commerce avec

FEst à des restrictions
trop fortes

La prudence britannique

TRURO (Cornouailles), 15 (Reuter) .
— _ Sir Hartley Sha-wcross, ministre
britannique du commerce, a déclaré
mercredi à Truro que ce n 'était pas
en privant une partie de l'Europ e des
ressources de l'autre que l'on ferait
disparaître le communisme. « Cela, a-
t-il dit , n'a d'autre effet que d'abais-
ser le niveau de prospérité économi-
que de l'une et de l'autre partie, sans
leur procurer en revanch e un avan-
tage même relatif. Cependant, quel-
que importan t que soit le rôle des
échanges commerciaux aveo l'Europe
orientale, la Grande-Bretagne recon-
naît la nécessité de limiter certaines
exportations pour des raisons de sécu-
rité. Elle a interdit la vente de 250
articles aux pays d'outre-rideau de
for . Sa politique consiste à empêcher
l'exportation des marchandises impor-
tantes du point de vue stratégique,
ainsi que des produits de nature à
fournir des données techniques qui
pourraient servir à l'ennem i en cas
de guerre. .. ..""«Là Grande-Bretagne ne fait certes
rien pour augmenter la puissance re-
lative de ceux qui pou rraient être un
jour ses ennemis. Elle serait cepen-
dant insensée do soumettre son com-
merce avec l'Europe orientale à des
restrictions propres à. affaiblir sa po-
sition économique et stratégique.

» Nous ne pouvons pas espérer que
nos sources d'approvisionnement ne
tarissent pas si nous ne donnons pas
aux pays où elles se trouvent ce qui
leur est nécessaire. Tout comme les
Américains reconnaissent qu 'il est nor-
mal que le Japon commerce avec la
Chine communiste, nous considérons
que les échanges commerciaux de l'est
et de l'ouest de l'Europe sont toujours
un élément normal et important de
l'économie européenne. »

L'artillerie atomique
pourrait bien révolutionner

l'art de la guerre

Selon une revue américaine

NEW-YORK, 16 (Reuter). — D'après
la revue « News-Week » — qui publie
un article à propos des essais faits par
l'armée américaine aveo l'artillerie ato-
mique — ce nouveau moyen de combat
pourrait bien révolutionner avant long-
temps l'art de la guerre. Ce serait un
bonheur pour la population civile des
pays belligérants, car le bombardement
des villes perdrait sa ra ison d'être.

On peint lire ceci, entre autres choses,
dans l'article en question : « Le dépar-
tement de la défense nationale a déjà
fait des essais préliminaires avec les
obus d'artillerie atomique et d'autres
explosifs du même genre, dont la fa-
brication a commencé dans une certai-
ne mesure. Les Etats-Unis auraient
avec l'artillerie atomique une arme
grâce à laquelle ils pourraient avoir
le dessus sur ce qui constitue la plus
grande force de l'armée russe, sa for-
midable infanterie et ses bordes blin-
dées. Si cette armée n'est pas bientôt
réorganisée, _ elle ne sera plus, dans un
proche avenir, qu'une masse de chair à
canon. Si les armes atomiques peuvent
être employées à la fois à l'échelle
tactique et stratégique, la nature mê-
me de la guerre en sera entièrement
modifiée. Du point de vue stratégique,
les projectiles dirigeables feront en
quelque sorte de l'avion l'arbalète des
armes modernes.

Les recherches faites pour dévelop-
per et améliorer ces projectiles seront
bientôt terminées, si bien qu'on pour-
ra en commencer la fabrication, sans
grand délai. Le seul moyen de se dé-
fendre contre ces engins est d'en fa-
briquer d'autres en les pourvoyant
d'une charge atomique.

Tu Yu Seng
«empereur des coolies »

de Ghanghaï
est mort à Hongkong

HONGKONG, 16 (A .F.P.) _ On an-
nonce la mort , jeudi dernier , dans sa
demeure princière de Hongkong, do
Tu Yu Seng, l'« empereur des coolies »
de Changliaï, qui livra cette ville à
Tchang Kaï Chek en 1927 après avoir
écrasé dans le sang la révolte des .syn-
dicats communistes  et qui , pendant
plus de 20 ans, fut  le maître absolu
des destinées de la ville. Il était âgé
de 6il ans.

Apprenant sa maladie , Tchang Kaï
Ohek avait envoyé de Taipeh un de ses
aides lui porter des parolas d'amitié.
Tu Yu Seng s'était réfugié à Hong-
kong lors do la prise de Changliaï par
les communistes, en avril 1949. Il avait
emmené avec lui sa famille , les restes
considérables de sa fortune et 77 mal-
les. Les autorités communistes se heur-
tan t iï certaines difficultés dans l'ad-
ministration de Changhaï, au cours de
l'été 1949, l'avaient prié de revenir.
Mais Tu Yu Seng avait préféré demeu-
rer à Kowloon, au bord de la baie de
Hongkong, à l'écart des affaires.

VARSOVIE , 16 (A.F.P.) — Plus de
cent mille personnes ont participé au
traditionnel pèlerinage de Czestochowa,
centre industriel de la région de Kato-
wice, dont la basilique abrite une image
de la Madone très ancienne et très
vénérée.

Venus de tous les coins de la Pologne
par le train , en camion , en charrette
rustique ou même, souvent , à pied , en
longues processions, les pèlerins, dont
un grand nombre avaient revêtu le cos-
tume nat ional , se sont ainsi groupés de
bon matin au bas des remparts de l'an-
tique couvent des Pau.lins. Après avoir
entendu la messe , célébrée en plein air ,
ils ont gravi les pentes de la Montagne
claire (Jasnn Gora) et s'en sont ail i é s,
en interminables files , prier à genoux
la Vierge miraculeuse.

A Varsovie et dans les autres loca-
lités, des messes solennelles ont été
dites à l'occasion de la fête de l'As-
somption , et partout , sur,.- les routes de
Pologne , on a pu voir des groupes
d'hommes et de femmes les bras char-
gés de fleurs selon la coutum e, se hâter
vers les églises et les chapelles.

Plus de cent mille Polonais
ont participé au pèlerinage

de Czestochowa

ROME, 16. — Un excursionniste de
Turin a glissé dans un ravin , dans la
région do Sestriôres, alors qu 'il esca-
ladait les pentes du Mont Rognosa, à
3000 m. d'altitude , aveo deux jeunes
compagnons. Ces derniers l'ont ramas-
sé, grièvement blessé à la tête et sont
allés chercher du secours.

Lorsque les sauveteurs sont arrivés
sur les lieux do l'accident, plusieurs
heures plus tard , au milieu d'un ora-
ge, le malheureux avait succombé à ses
blessures.

Un alpiniste italien
fait une chute mortelle dans

la région de Sestrières

PERDU : pèlerine loden
le 16 août , entre 5 h. 30 et 6 heures du
matin , sur le trajet Auvernler-Grandson.
Aviser A. Donzelot, Auvernier, tél. 8 21 38.

C O U R S  D E  C L Ô T U R E

Bourse de Neuchâtei
("Extrait de la cote officielle)

ACTIONS 15 août 16 août
Banque nationale . . 755.— d 755.— d
Crédit fonc. neuchât. 710.— d 710.— cl
LaNeuchàtelolse.as. g. 970.— d 970.— d
Cables élec. Cortaillod 6850.— d 6800.— d
Ed. Dubied & Cle . . 1200.— d 1205 —
Ciment Portland . . 2400.— d 2400.— d
Tramways Neucliâtel . 510.— d 510.— d
Suchard Holding S. A. 410.— d 410.— d
Etabllssem. Perrenoud 525.— d 525.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2% 1932 103.— d 103.— d
Etat Neuchât. 3*4 1988 101.— 101.— d
Etat Neuchât. 3M, 1942 103.25 103.25 d
Ville Neuchât. 3W 1937 lOl.-r- d 101.— d
VilleNenchâts-8941941 -100.60 d- 100.50 d
Ch.-de-Fonc&s 4% 1931 102.50 d 102.50 d
Tram Neuch. 3% 1946 loi.— d 101. d
Klaus 3 Vi % . . 1938 loi.— d 101.— d
Bûcha-ut 3 % . . 1950 100.40 100.36 d
3te.ua: d'escompte Banque nationale 1 % %

BOURSE

Cours du 16 août 1951
Acheteur Vendeur

Francs français . . . 1-13 } -} ^
Dollars 4-32 f.35
Livres sterling . . . 10.80 11.05
Francs belges . . . 7.80 8.10
F.orlns hollandais . . 104.— 107.-
Llres italiennes . . . —.66 —.70
Allemagne 89.— 92.—
Autriche 15.- 15*60
Çspagne 9-20 9.60

Cours commumlquéa
par la Banque cantonale sans engagement

Billets de banque étrangers

Pour les vins du pays
AU CEP D'OR

W. Gaschen - Tél. 5 32 52 - Moulins 11

Mesdames ! Samedi
La boucherie ROHRER , Hôpital 15

vous offre de magnifiques

poulets rôtis
da 6.— à 12 fr pièce

PROFITEZ ! ¦
Vu la grosse demande, passez vos com-

mandes Jusqu 'à vendredi soir

Ce soir

Soirée d'adieux
de la jolie vedette française

Jacqueline Roland
LA RIV 1ER A NEUCHATELOISE

HOTEL PATTUS



Les deux aspirants décédés
à la suite d une marche d'entraînement

étaient tous deux atteints d une rare anomalie
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LA VIE NATIONALE
si. I |

Premiers résultats d'une enquête de la justice militaire

BERNE, 16. — L'auditeur en chef de
l'armée a publié hier matin un long
comm uniqué donnant les premières
constatations de l'enquête de la justice
militaire au suje t des deux décès sur-
venus le 21 juillet dernier, lors d'un
exercice do march e avec paquetage de
l'école d'officiers d'infanterie 3. Com-
me tous les rapports médicaux ne sont
pas encore parvenus au juge d'instruc-
tion , il n'est pas possible pour
l'instant do préciser dans quelle exacte
mesure l'effort demandé aux aspirants
a entraîné le décès des sous-officiers
Soltermann et Ogg.

Coïncidence
d'une rare anomalie

Toutefois l'autopsie a démontré que
les deux victimes étaient atteintes d'une
anomalie pathologique extrêmerijerit
rare. On découvrit en effet chez les
deux aspirants la persistance anorma-
le du thymus. Cette glande se résorbe
en général presque complètement jus -
qu'à la puberté . Si , pour des raisons
encore inexpliquées dans l'état actuel
de la science, cet organe no se résorbe
pas, il peut en résulter des troubles
dans le développement lympho-glandu-
laire. Cette persistance anormale du
thymus ne peut généralement pas être
diagnostiquée chez le sujet vivant et
ne provoque pas de symptômes parti-
culiers. Cette anomalie peut être la
cause d'une mort subite qui survient
alors même sans efforts extraordinai-
res et n'est annoncée par aucun fait
prémonitoire ; elle expliqu e, par exem-
ple, très souvent des décès survenus
lorg do baignades, narcoses, interven-
tions chirurgicales.

La coïncidence tragique de la pré-
sence do cette anomalie chez deux per-
sonnes qui participaient au mêm e ef-
fort physique, expliquerait pourquoi ce
sont ces deux aspirants qui décédèrent ,
alors que leurs camarades, soumis au
même effort , ne ressentirent aucun ma-
laise passager.

dette constatation ne doit cependant
pas diminuer l'influence d'autres fac-
teurs qui contribuèr ent à provoquer ce
très regrettable événement.

Il appartient donc encore à l'exper-
tise médicale complète, actuellement
en cours, de se prononcer sur ce point .
Le juge d'instruction établira ses con-
clusions lorsq u'il aura en main tous les
éléments d'appréciation nécessaires.

Ce qu'il s'agit
encore d'établir

A ce pro*pos, notre correspondant
de Berne nous écrit :

Ce second communiqué o f f i c i e l  ne
fa i t  pas encore toute la lumière sur
le cas des deux jeunes sous-of f ic iers ,
f r a p p é s  d' une insolation mortelle —
un « coup de chaleur », selon le rap-
port remis A l'auditeur en chef —
lors d' un exercice de marche avec
paquetage. a

Il indique toutefois  pourquoi la
syncope des asp irants Soltermann et
Ogg a eu des conséquences fatales ,
alors que leurs trois camarades, vic-
times eux aussi du « coup de cha-
leur », se remettaient rap idement .

L 'une des causes de ce drame est
maintenant tirée au clair et l' on dé-
plorera la coïncidence qui a voulu
que deux hommes, atteints de la mê-
me anomalie pathologique , pou rtant
très rare, soient réunis dans un grou-
pe relativement peu nombreux et suc-
combent en même temps A la suite de
circonstances exceptionnelles.

Reste A savoir si la syncope elle-
même n'a pas été provoquée par un
étal physi que auquel la fa t i gue du
cours et de l' exercice ne serait pas
étrangère. Le communiqué annonce
que ce point également , sera exami-
né A la lumière de rapports médi-
caux qu'on attend encore. Ce qu'il
importe de connaître, en e f f e t , c'est
si, avec quel ques précautions, on au-
rait pu préven ir l'accident initial.
L' enquête reste donc ouverte A ce
propos. G_ P-

Le commerce extérieur de la Suisse
pendant le mois de juillet

Diminution des importations et des exporta tions
BERNE, 16. — Pendant le mois de

juillet, les importations ont diminué
dé 56,1 .millions de francs et atteignent
465,3 millions alors que les exporta-
tions enregistrent une nioius-value de
11 millions et totalisent 390,4 millions.

Importations en baisse
...Pendant le mois de juillet , nous avons
reçu moins de sucre brut , de fruits du
Midi , de vins en fûts, de fèves de cacao
et de charbon . Il en a été de même
pour les engrais, les bois de construc-
tion, le cuir, les peaux, le caoutchouc
brut , le cuivre et le plomb. Nos impor-
tations d'automobiles, de machines et
d'appareils sont en-dessous de celles
de juin 1951.

Aux exportations la montre suisse
toujours en tête

i Dans l'industrie métallurgique, les
machines ainsi que les instruments et

les appareils sont en recul , tandis que
nos exportations d'horlogerie n'ont ja-
mais atteint un niveau aussi élevé.
Cela s'explique d'abord par les condi-
tions actuellement favorables du mar-
ché horloger, de plus l'augmentation
enregistrée de jui n à juillet provient,
jusq u'à un certain point , de livraisons
anticipées, effectuées encore avant les
vacances horlogères. Il est sorti de
Suisse 3,553,700 montres d'une valeur
de 99,1 millions de francs. La valeur
des machines exportées qui ne viennent
qu 'eu second lieu est de 81,7 millious.

Nos fournisseurs et nos clients
Notre meilleur fournisseur a été

l'Allemagne avec 17,3% de toutes nos
importations, puis viennent les Etats-
Unis avec 15,8%, la Franco aveo 10,5%,
l'Italie avec 7,1%. Nos meilleurs clients
ont été les Etats-Unis avec 12,8%, l'Al-
lemagne avec 7,8%, la France avec
7,7%, l'Italie avec 6,5%.

LA VILLE

AU JOUlt .LsK JOUI**.

Echos d'une grande f ête
Maintenant que les impressions

de la Fête fédérale  de gymnasti que
de Lausanne commencent A se tasser,
nos gyms racontent de bonnes his-
toires, dont quel ques-unes méritent
d'être relevées. ' .;

Les taxis sont presque tous occu-
pés , les autobus complets , la p luie
tombe A verse, il est f o r t  tard le soir.
Trois gyms qui ont un peu f ê t é  leurs
succès veulent rentrer A leur hôtel ,
qui, en l' occurrence est le collège de
Montoie; une belle voiture passe,
ils l'arrêtent :

— Taxi, êtes-vous libre ?
— Oui , . Messieurs, montez.
Et le chauf feur  met les gaz...
Arrivés A destination, nos gyms

demandent poliment ce qu'ils doi-
vent ? Et le « chauffeur » de ré-
pondre en souriant:

— Pour vous , ce n'est rien, je suis
des vôtres puisque je suis Lucien
Rubattel , 1er vice-président du co-
mité d' organisation !...

Le plus heureux c'était certaine-
ment le conseiller d 'Etat qui avait
saisi l'occasion de montrer que chez
nous la démocratie n'est pas un vain
mot !...

Les agents de police ont affirmé
que les gymnastes ont eu une con-
duite exemp laire. Et cependant on
raconte qu'au milieu de la nuit ,
sous l' averse , quatre gymnastes . se
baignaient dans le bassin de fonta ine
de la Palud , pu is... f i ren t  le tour de
la place... en marchant sur les mains.

NEMO.

En comp lément de la dépêche
que nous avons pubf i ée hier, nous
avons reçu les renseignements sui-
vants :

La fête du 1er Août parmi nos com-
patriotes d'Abidjan (Côte d'Ivoire) a été
célébrée cette année avec un éclat par-
ticulier et a pris la form e d'une grande
manifestation d'amitié franco-suisse. En
effet , la célébration de notre fête na-
tionale coïncidait avec la pose de la
première pierre d'un laboratoire suisse
de recherches scientifiques , dans l'en-
ceinte de la Station française d'Adio-
podoumé que dirige avec tant de dis-
tinction le professeur Mangenot.

L'hôtel des étudiants français avait
été décoré de drapeaux français et suis-
ses et de nombreuses personnalités
assistaient à la cérémonie , en particulier
le gouverneur de la Côte d'Ivoire, le
directeur de l'O.R.S.O.M. (Office de la
recherche scientifique d'outre-mer), les
professeurs Mangenot et Viennot-Bour-
gin , et , du côté suisse, le professeur J.-G.
Baer, recteur de l'Université de Neuchâ-
tel et président de la commission du
Centre suisse de recherches en Côte
d'Ivoire, et notre agent consulaire à
Abidjan. M. Eugène Wimmer.

M. Wimmer, un des promoteurs de
l'idée du Centre suisse de recherches,
ouvrit la cérémonie en (rappelant la si-
gnification du 1er Août. Puis le profes-
seur R. Combes, directeur de l'O.R.S.
O.M., exalta la coopération scientif ique
entre la Suisse et la France et évoqua
le souvenir des savants suisses dont les
mérites ont été couronnés par notre
grande voisine. Enfin , le recteur Baer
rappela l'origin e de la nouvelle station
suisse et remercia la France en termes
chaleureux, de sa généreuse initiative.

Après le chant des deux hymnes na-
tionaux, la première pierre du laboratoi-
re suisse fut scellée par le gouverneur ,
MM. Combes et Mangenot , puis par MM.
Baer et Wimmer. Cette pierre contient
à côté des documents officiels , un peu
de terre de notre pays.

La partie récréative de la fête compor-
tait la traditionnelle choucroute, offert e
par la colonie su isse à ses hôtes, au
cours de laquelle, le recteur Baer lut un
message de M. Max Petitpierre, un autre
des universités suisses et un télég,ram-
me de l'Institut tropical suisse de Bâle,
cependant que les feux allumés par les
Suisses sur une presqu'île de la lagune
achevaient de brûler dans la nuit tro-
picale.

Cett e cérémonie qui a fait sur tous les
participants une vive impression , scelle
une fois de plus l'amitié franco-suisse
et consacre la réalisation d'une oeuvre
de collaboration scientifique appelée à
rendre de grands services à notre pays.

Le recteur de l'Université
de Neuchâtei a participé

à la pose de la première pierre
du futur laboratoire suisse

de la Côte d'Ivoire

Mercred i, dans la soirée , le service des
eaux a dû interrompre pendant un peu
plus d'une heure l'alimentation en eau
d'une partie de la .rue Louis-Favre et
d'une partie de l'avenue de la Gare, pour*
procéder à la réparation d'une vanne.

Panne sèche

Tribunal de police
M. Louis Paris , juge suppléant, assisté

de M. Willy Bianchi, commis greffier, a
présidé hier après-midi une audience du
tribunal de police. Il a longuement exa-
miné une affaire d'ivresse au volant
qui était intéressante par le fait qu 'elle
opposait des preuves testimoniales.

L'accusé, E. G., avait été au mois
d'avril aperçu par un gendarm e sur la
place de la Gare descendant de sa voi-
ture alors qu'il était visiblement pris de
vin. La prise de sang avait d'ailleurs
révélé une proportion de 2,12 pour mille
d'alcool dans le sang.

L'inculpé ne conteste pas du tout
l'ivresse. En revanche, il dément caté-
goriquement avoir circulé en auto ce
jour-là. En dépit de divers éléments qui
paraissent accablants pour lui , G. main-
tient sa thèse. Seule sa femme — qui
d'aill eurs a changé d'attitude depuis le
j our de l 'infraction apporte une con-
firmation à ses dires.

Obligé de choisir entre deux versions
contradictoires aussi formelles l'une que
l'autre , le juge préfère colle du gendar-
me assermenté et condamne E. G. à dix
jours d'arrêts , un an d'interdiction de
fréquenter les auberges dans les can-
tons de Neuchàtel et de- Berne, et aux
frais qui s'élèvent à 139 francs.

Cette condamnation fait tomber un
sursis obtenu précédemment pour une
peine de quatre mois d'emprisonnement.
On comprend , dans ces circonstances ,
que G. se soit défendu avec l'énergie du
désespoir...

Arrestation
pour voies de fait

Hier, à 13 h. 10, la police a arrêté
un individu qui battait sa femme, dans
une maison de la rue de l'Hôpital.

VIGNOBLE

SAINT-BLAISE
Recensement

des arbres fruitiers
(c) Le recensement fédéral des arbres
fruitiers, entrepris cette dernière se-
maine dans notre localité, dénombre en
tout 6805 arbres qui se répartissen t en
2032 pommiers, 1935 poiriers, 530 ceri-
siers, 1568 pruniers, 290 pêchers, 85 abri-
cotiers, 118 cognassiers et 247 noyers.

COLOMBIER
Floraison hors saison

(c) Depuis quelques jours , le magnolia
qui se trouve à. la sortie principale
du château sur les allées, présente
une seconde floraison. Ce fait est plu-
tôt rare.

Chute de grêle
(c) La colonne de grêle du 7 août n 'a
pas épargné complètement notre vi-
gnoble. Les parehets - situés au bas
du village en direction d!Auvernier
ont subi des dommages appréciables.

Un recours
(c) Il y a quelque temps, le Conseil com-
munal a réduit le taux des subventions
promises à un constructeur de maison
qui n 'avait pas respecté les conditions
prévues. L'intéressé vient de déposer un
recours auprès du Conseil d'Etat contre
la décision de l'autorité communale.

BEVAIX
I<es dégAte causés par la grêle

sont très importants
(c) La grêle qui s'est abattue lundi soir
sur notre vignoble laisse un désastre
plus important qu'il ne semblait au pre-
mier abord .

La totalité du vignoble a été touché ;
de la propriété de Chauvigny à
celle de la Tuillièr e, toutes les vi-
gnes bordant le lac ont été les plus
atteintes , certaines n 'ont plus ni feuil-
les , ni raisin ; l'estimation des dégâts
sera très variable , de 20 à 90 %. Un fait
est curieux , c'est de constater que les
quelques vignes protégées côté est par
la bosse du Châtelard , près de l'Abbaye,
sont presque indemnes.

Il est encore à regretter que plusieurs
propriétaires-viticulteurs n'aien t pas l'as-
surance grêle ; c'est pour eux une grosse
perte si l'on tient compte des frais de
culture que nécessite la vigne.

SAUGES
Une insolation

ic )  Mardi, tm habitant de notre lo-
calité a dû être transporté à l'hôpi-
tal do la Béroche, victime d'une inso-
lation . Pris de malaise, M. H. est
tombé à la renverse et s'est déchir é
des tissus.

LES SPORTS
ECHECS

La participation
neuchàteloise

au tournoi suisse
Lors du récent Tournoi suisse d'é-

checs, disputé à Genève par plus de
200 participants, le Olub d'échecs de
Neucliâtel était représenté par quator-
ze joueurs, répartis dans les diverses
caté.gories. t»
. En catégorie <c Maîtres », la victoire
est revenue à H. Grob , devant P. Lob
et J. Kuipper . F. Morel , de Neuchâte i ,
a obtenu 5 poin ts en 11 parties, ce qui
est excellent vu la participation.

En catégorie <•; Maîtres réserve », H.
Rey conserve sa qual i f icat io n de maî-
tre en s'adjugeamt 4 Yi points en 10
parties.

En catégorie I, H. Robert obtient
i% points en 11 parties.

En catégorie III, signalons les résul-
tats de Ch. Fliick , promu en catégorie
II avec 4 points sur 5 et de G. Etienne
qui obtient 3 Yi points.

BERNE , 16. — Depuis jeudi , plusieurs
fonctionnaires supérieurs allemands, de-
signés par le haut-commissaire améri-
cain en Allemagne occidentale, se trou-
vent en Suisse pour y étudier le régime
du personnel des administrations publi-
ques, ainsi que les institutions démocra-
tiques de notre pays.

Des fonctionnaires
allemands étudient les

institutions démocratiques
de notre pays

On sait que le chef de ' la Mi gras ,
M.  Duttweiler, vient de lancer ù
travers la ville de Zurich cent peti ts
taxis jaunes dont les prix dé f ien t
toute concurrence. Le tarif uni que est
de 40 centimes au kilomètre.

Les entreprises dont dépendent
les autres taxis zuricois ont passé
immédiatement A la contre-of fensive
en mettant en circulation de pet i ts
taxis bleu et blanc au tarif de 60
centimes le kilomètre.

Qui l'emportera ? Il  est trop tôt
encore pour se prononce r. Les
concurrents de M. Duttweiler dénon-
cent les graves erreurs de calcul
commises par leur antagoniste dans
l' appréciation des marges commer-
ciales raisonnables. Si l' on tient
comp te des p rix de la benzine , de
l'amortissement de la machine et des
frais divers, il ne peut s'en tirer,
disent-ils. On verra bien.

En attendant , on peut toujours se
demander avec « Curieux » comment
il se f a i t  que les soc iétés de (axis
zuricois aient , de leur propre  aveu ,
renoncé aux « peti ts  taxis » qu'elles
exp loitaient jadis pour l'unique
et pauvre raison « que les clients ne
savaient pas distinguer les pe tits des
gros taxis et que cela prêta it A con-
testations désagréables ». Ignorait-
on vraiment , A 'l 'époque , l' emp loi de
Ici peinture bleu et blanc dans l 'in-
dustrie de la carrosserie ?

Guerre des taxis à Zurich

MEIRINGEN , 16. — Jeudi a été inau-
gurée officiellement en présence de nom-
breuses personnali tés officielle s repré-
sentant les milieux intéressés, l'usine
Handeck 2 des forces motrices du Ober-
hasli . Il y avait là des délégations des
cantons de Berne et Bâle-Ville , des mu-
nicipalités de Berne ot de Zurich et des
autorités fédérales.

Des invités ont Pu se taire une idée
des travaux , commencés en 1947 et qui
ont été menés si rondement que l'usine
a pu entrer provisoirement en service
en 1950 déjà et que l ' inauguration off i-
cielle a pu avoir lieu deux ans plus tôt
qu'on ne le prévoyait.

La nouvelle usine fonctionne actuelle-
ment avec deux groupes de 40,000 HP.
Sa production annuelle est d'environ
240,000,000 de kWb. Le barrage de Rae-
terichsboden , qui l'aliment e, a 84 mètres
de hauteur et un volume de béton de
280,000 mètres cubes.
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Inauguration de l'usine
électrique Handeck 2

VEVEY , 16. — Une automobile danoi-
se roulant de Vevey vers Châtel-Saint-

. Denis a atteint, à la sortie de Vevey,
jeudi à 14 h. 30, au moment où elle dé-
passait deux automobiles en stationne-
ment , M. André Guignet , 31 a,ns , em-
ployé des chemins de fer électriques
veveysans, qui roulait en sens inverse
sur un vélo-moteur.

M. Guignet a succombé peu après à
une fracture du crâne.

Un Veveysan tué
par une auto danoise

BALE, 16. — La Société coopérative
de Radio-Bâle sollicite l'appui finan-
cier des gouvernements de Bâle-Ville
et de Bâle-Campagne car , estime-t-elle,
les fonds provenant des concession-
naire» d'appareils de radio ne sau-
raient être utilisés à des essais de
télévisiion. Radio-Bâle demande à
Bâle-Ville de verser 55,000 francs et
à Bâle-Campagne 20,000 francs.

L'émetteur serait installé dans la
tour construite sur le sommet du
Gempen , sommité bien connue des
environs de Bâle. On pense que les
premiers essais vont commencer au
début de décembre. Les premières
émissions publique ne pourront avoir
lieu toutefois qu 'en février 1952. Les
P.T.T. ont donné leur assentiment à
ces essais que surveillera une Com-
mission spéciale formée de représen-
tants de Radio-Bâle, des gouverne-
ments des deux demi-cantons, de
l'Université , des organisations d'au-
diteurs , de spécialistes, des P.T.T., etc.
Les frais mensuels pour 3 émissions
d'une durée d'une heure et demie, 3
soirs par semaine, et une émission
l'après-midi, celle-ci destinée à la jeu-
nesse, sont supputés à 10,000 francs
environ.

* Jeudi s'est déroulée au Victoria-Hall
de Genève, en présence de représentante
du Conseil fédéra*!, des autorités genevoi-
ses, des milieux de la radio et des P.T.T.,
ainsi que des nombreux délégués des pays
membres, la cérémonie d'ouverture de la
conférence administrative extraordinaire
des radiocommunications.

Des essais de télévision
commenceront

cet hiver à Bâle

du Jeudi 16 août 1951

Pommes de terre ... le kilo —.30 —.35
Raves . le paquet—. .25
Haricots le kilo —.80 1.—
Pois » —.— 1.—
Carottes » —.— —.60
Laitues » —. .80
Choux blancs > —. .50
Choux-f leurs » —.— 1.20
Ail les 100 gr— .20 —.25
Oignons le kilo —. .60
Concombres » —.50 —.60
Pommes > —.75 1.—
Poires . . . . . . . . . .  > —.95 1.20
Prunes » —.— 1.—
Pruneaux » —.— 1.—
Melon la pièce —.— 1.20
Abricots le kilo 1.45 1.75
Pêches » 1.30 1.70
Raisin » —.— 1.70
Oeufs la douz. —.— 3.60
Beurre do table . . .. le kilo —.— 9.97
Beurre de cuisine ... » —.— 9.54
Fromage gras » —.— 5.25
Promage de:nl-gras . . » —.— 3.98
Fromage maigre ... s » —.— 3.03
Miel » —.— 7.25
Viande de bœuf .... > 5.60 7.50
Veau » 6.— 8.50
Cheval » 3.— 7.—
Poro » 6.— 8.—
Lard fumé » 7.50 8.—
Laid non fumé .... » 7.— 7,50

MERCURIALE DU
MARCHE DE NEUCHATEI.

Monsieur et Madame
Jacques LIENGME et Marie-Claude ont
Ja grande Joie d'annoncer la naissance
de leur fils et frère

Vincent
Fontainemelon Maternité

Neuchàtel

VAL-DE-TRAVERS '
-— - T

NOIRAIGUE
Nécrologie

(c) On a rendu mercredi les derniers
honneurs à M. Léon Jaquet , garde-
forestier de la comm une pendant
trente-quatre ans et qui exerça son art
avec une réelle compétence. Le défunt
s'occupa avec intérêt des affaires pu-
bliques comme membre du Conseil
général et de la commission du ser-
vice de défense contre l'incendie.

Président plusieurs années de la
Société de tir , il avait reçu la distinc-
tion de la Société des carabiniers.
",y TRAVERS
: r,Iie vieux pont «le Travers

classsé comme monument
historique

Le Conseil d'Etat du canton de Neu-
cliâtel a décidé de classer comme monu-
ment historique digne d'être sauvegai-dé
le vieux pont de pierre qui franchit
l'Areuse à l'entrée occidentale du village
de Travers. Il a estimé en effet que son
maintien ne compromet on rien le ré-
sultat de la correction de l'Areuse et que
sa démolition et son remplacement par
un ouvrage moderne n'amélioreraient
pas la dite correction , ni l'écoulement
des eaux en cas de forte crue. Au sur-
plus , le trafic sur le pont est de minime
importance.

On avait envisagé primitivement la
suppression du pont , mais de nombreu-
ses protestations furent faites contre la
destruction de ce monumen t du passé ,
protestations auxquelles se joigni t le
Conseil généra l de Travers.

RÉGIONS DES LACS

ANET

Un train déraille à la sortie
de la gare

(sp) Le train de voyageurs qui quitte
Ànet il 17 h. 55 pour Fribourg a dérail-
lé hier soir à quelque 300 mètres de la
gare. La voie, à cet endroit, fait une
longue courbe. Les rails ont dû s'écar-
ter à la suite d'un défaut d'entretien
car un des essieux de l'automotrice
tomba et les roues roulèrent sur le bal-
last.

Comme le convoi n'était pas encore
lancé à. grande vitesse, personne n'a
été blessé et les dégâts ne semblent pas
très importants.

Un transbordement a été organisé.
De la gare au lieu do l'accident, c'est
un tracteur électrique attelé d'un va-
gon qui fait le service. Au-delà, les
trains venant de Morat reprennent pas-
sagers et bagages.

Une équipe d'ouvriers a travaillé tou-
te la nuit à dégager la voie.

MORAT
A propos

de la condamnation
d'un motocycl is te

Le 7 juillet dernier, une information
de Morat de l'Agence télégraphique
suisse signalait que le tribunal du dis-
trict du Lac avait condamné un moto-
cycliste habitant le district à vingt
jours de prison , avec sursis , et aux frais
de la cause, pour ivresse au guidon.
Ce motocycliste , affirmait-élle, avait cir-
culé dans la Gi-and-Rue de Mora t en
état d'ébriété quasi complète. Il avait
accroché, ajoutait-elle , un cycliste , sans
heureusement lui occasionner de graves
blessures. La nouvelle ajoutait  que c'est
la seconde fois que ce motocycliste
comparaissait pour le même délit.

Or, le tribunal du district du Lac,
devant les commentaires provoqués par
cette information , tient à préciser que :

1. Le motocycliste n 'a ni écrasé , ni
renversé un cycliste et que, par consé-
quent , aucune personne n 'a été blessée
d'une manière quelconque.

2. Il n 'a causé que des dégâts maté-
riels estimés à 17 francs.

3. Il n 'était pas ivre , mais simplement
pris de boisson.

4. Il n'était pas en état de récidive
au sens de la loi.

5. Le tribunal est intervenu , à la suite
de son jugement , auprès de l'autorité
administrative compétente , de telle sor-
te que le motocycliste s'est vu retirer
son permis de conduire pour une durée
indéterminée.

AUX MONTAGNES
* 

I.A CHAUX-DE-FONDS

Quelle sera la jolie marraine
dn petit soldat français

eu Corée ?
Il y a quelques jours , la poste de la

Chaux-de-Fonds receva.i t — datée du
front de Corée — une lettre ainsi
adressée « Au bons soins de Monsieur
le facteur. A remettre à la plus belle
fill e dan s sa t ournée. La Chaux-de-
Fonds. »

II y avait là de quoi embarrasser la
poste", qui eut cependant le bon goût
de ne pas retourner l'envoi à son ex-
péditeu r avec la mention . usuelle :
« Destinataire inconnu » .

Cette lettre était , en effet , écrite par
un soldat français (dont l'adresse figu-
rait sur l'enveloppe) combattant en Co-
rée, qui cherchait tou t simplement une
marrain e de guerre.

Estimant que le message méritait une
suite , la poste a remis Ja lettre à notre
confrère l'e Impartial s, en le chargeant
de trouver... la plus belle fille de la
Chaux-de-Fonds.

Ii'antocar
qui remplace le train

de Saignelégier
est à son tour handicapé
L'autocar qui remplace le Saignelé-

gier - Chaux-dc-Fonds » est entré en col-
lision , hier matin à 7 h. 10, devant la
gare aux marchandises , avec le camion
d'une entreprise de transports de la
ville. Gi-os dégâts matériels aux deux
véhicules.

La circulation devant la dite gare a
été entravée pendant longtemps.

les circonstances de la mort
d'un ouvrier

du barrage du Chft.elot
(c) Dans notre numéro de vendredi der-
nier , nous avons annoncé la découverte
dans le Doubs du cadavre d'un ouvrier
du barrage du Chàtelot , M. G. Nicollin.

L'enquête n 'a pu détcrminei - , jusqu 'ici ,
les circonstances qui ont amené la mort
de M. Nicollin ; on présume toutefois
qu 'il s'agit d'un accident. II a été retrou-
vé sur le cadavre à peu près la totalité
de sa dernière paie.

Un cycliste renverse
une passante

(c) Jeudi , à midi , à l'intersection des
rues du Doubs et des Armes-Réunies , un
C3rclistc a renversé une passante. Cette
dernière , se plaignant  de violentes dou-
leurs à la tête, a été conduite à son do-
micile.

GENEVE YS -SUR- COFFRANE
Concert pour les malades

(c) Dimanche matin , l'amicale des
trompettes du Val-de-Ruz s'est ren-
due à l'hôpital de Landeyeux pour y
donner un concert . Cette attention a
été fort applaudie par les malades,
qui tout au long de l'interprétation
des quelque dix morceaux joués n'ont
pas cessé de montrer leur joie d'en-
tendre de la musique populaire.

A l'issue de co concert , les sympa-
thiques fanfaristes se sont rendus à
Fontaines pour y donner également ,
pour la populat io n venue les écouter,
une aubade. On a particulièrement
remarqué la bonn e tenue de ces mu-
siciens, et l'on s'est étonné que de la
si belle musique puisse être jouée
par un nombre d'exécutants aussi res-
treint .

VAL-DE-RUZ

PONTARLIER
Succès

du Salon des Annonciades
Le Salon des An nonciades, ouvert à

Pontarlier depuis le 28 juillet , connaît
un grand succès.

Très nombreux sont en effet les vi-
siteurs français et suisses qui passent,
dan la vieille chapelle , une heure dé-
lassante, pleine d'intérêt et de charme,
devant les quelque trois cents docu-
ments et oeuvres exposés : documents
concernant le Fort de .Toux et ses hô-
tes, oeuvres des meilleurs artistes
francs-comtois groupés autour du pi-
lier du Salon des Annonciades , l'excel-
lent peintre Robert Fermer.

A LA FRONTgÈRE

Et vous savez où Je vais et vous
en savez de chemin.

Jean 14 :4.
Qu 'importe que le chemin soit

tout semé d'obstacles, Dieu est avec
nous, nous ne sommes plus seuls.

Monsieur Charles Maior ;
Monsieur Albert Maier ;
Monsieur et Madame Fritz Maier et

leurs en fants ;
Monsieur et Madame René Girard et

leui-s filles , à Neuchàtel ;
Madame Jean Amez-Droz , sa dévouée

garde-malade, '
ont la grande douleur de faire part

du décès de

Mademoiselle Hélène MAIER
leur très chère et bien-aimée fille , sœur,
parente et amie , enlevée à leur affection
le 15 août 1951, après une longue et
cruelle maladie , supportée avec courage
et vaillance , à l'âge de 55 ans.

Auvernier, le 15 août 1951.
L'ensevelissement aura lieu sans suite

le samedi 18 août 1951, à 13 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

Cela va bien , entre dans la Joie de
ton Seigneur.

Madame Marie Beuret-Can-d ;
Monsieur et Madame Francis Beu-

ret-Cavin ;
Monsieur et Madame André Beuret-

Droz ;
Monsieur a Paul-Louis Cand ;
Madame "et Monsieur Henri Rosse-

let-Cand et leurs enfants :
les famil les  Beuret , à Paris et à

Corcelles, Cand , Emery, Martenet ,
Jacot , Robert, alliées et amies ;

Mesdemoiselles Yvonne et Margue-
rite Calame ,

ont la douleur de faire part du dé-
cès de leur bien-aiméo fille , sœur,
nièce , cousine et amie

Mademoiselle Edmée BEURET
enlevée accidentellement à leur affec-
tion dans les Alpes valaisannes.

Corcelles, le 14 août 1951.
Combien est précieuse Ta bonté ô Dieu I
Auprès de Toi est la source de la vie ;
Dans Ta lumière nous voyons la lumière.

Ps. 36.
L'inhumation aura lieu vendredi 17

août , à 15 h. 30.
Culte pour la famille à 15 heures

au domicile mortuaire : Nicole 3, Cor-
celles.

Le deuil ne sera pas porté.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

Observatoire de Neuchâtei. — 16 août .
Températu re : Moyenne : 15,5 ; min. : 12,8 ;
max. : 18,1. Baromètre : Moyenne : 721,5.
Eau tombée : 3,1. Vent dominant : Direc-
tion : ouest-sud-ouest ; force : faible Jus-
qu 'à 15 h. 30, est-nord-est ensuite. Etat du
ciel : Couvert. Très nuageux depuis 15 h. 30
environ. Pluie de 11 h. 25 à 14 h. Coups
de tonnerre lointains de 12 h. 40 à 13 h. 30
environ. Eolatrcle depuis 17 h. 45 environ.
Clair le soir.

(Moyenne pour Neuchâtei 719,5)
Hauteur du baromètre réduite à zéro

Niveau du lac du 15 août à 7 h. : 429.56
Niveau du lac du 16 août à 7 h. : 429.55

Prévisions du temps. — Dans le Jura et
sur le Plateau généralement beau temps.
Dans les Alpes nuageux. Peu ou pas de
précipitations. Nuit et matinée fraîches,
journée modérément chaude. Tendance à
la bise.

Observations météorologiques

POMPES FUNÈBRES
de P E S EU X  — H. Arrigo
Cercueils — Incinérations
Transports Tél. 8 12 24
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A NE UCHA TEL ET DANS LA RÉGION


